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Rion, ft vrai dire, n'avait révélé avant la
juerre ces merveil lenses prédispositions.
Les notions de géographie générale qu'il
lossédait alors suffisaient pleinernent a ses
üesoins. II en avait assez, comme bien
J'aulres, pour soutenir, a un bout de table,
ane conversation aiguillée dans les propos
du dessert sur les complications évenluel-
ies de la situation européenne.
II pariait d'abondarice, avee _une pru¬
dente réserve toutefois en ce qui concerne
ta précision lopographique. Le sujet com-
aortait d'ailleurs un choix de phrases tou-
tes faites, un peu lasses d'avoir trainé dans
ies journaux, mais si commodes, si prati¬
ques, qu'elles canalisaient bien vite la dis¬
cussion .
Qnand il avait dit « Ah ! la question des
Balkans » ou bien cette « Sacré question
HesBalkans ! » suivant l'actuaiité et le ton
ile l'auditoire, il résumait tout, en l'enve-
loppaut d'un geste indécis.
Entre nous, Bulgarie, Herzégovine, Sofia,
prince de Vied, Portes de fer, tragédie de
Serajevo, tout cela formait en soa esprit
une salade immense, vaguement russe. II
laissaitau temps le soin de la battre. Et le
temps s'y mit, en effet, plus tót qu'on ne
pensait.
Mais la guerre surgit, et ce frivole de-
vint un docte, de par le concours des cartes.
Les liostilités étaïent a peine commencées
qu'il avait déja ctalé sur sa table toute la
frontièrc de 1Est en papier. II prit sur son
sommeil de longues heures d'études et de
travail. II les passa a confectionner des pe-
tits drapeau^ avee des hampes en épingle
pour marquer fldèlement la marche des
armées .
II en lit d'autres quand l'Angleterre in-
lervint, et il acquit aussi de nouvelles
sarles.
Les tables devenant insuffisantes, les
murs les regurent. Ghaque semaine. il
en venait une, plus compléte, plus détaillée,
tantót avec des hachures violentes qui
montraient les'prog'rès de l'envahisseur,
lantót avec des teintes claires oü les
verts printaniers flanquaient les bleus de
roi, cartes officielles, cartes de touristes,
ombrées ou plates. . .
Les petils drapeauxeoururent de villages
cn villages, suivant une ligne tourmentée,
puis ns-s'immobilisèrent longuement, lon-
guement, avec la guerre de tranchées. Et
l'hiver doucement les fana.
Cependantle Communiqué de 23 heures
apportait de temps en temps de nouveaux
noms. Le Communiqué russe en foui nissait
régulièrement d'autres qu'on ne trouvait
même pas dans les atlas. I! s'énerva. Esprit
d'ordre, d'harmonie et de scrupule, il n'en-
lendit pas avouer publiquement son igno¬
rance. II fit l'achat de planches complémen
taires, il s'approvisionna d'une collection
de carles d'état-major qu'on ne pouvait lire
qu'avec l'assistance d'une loupe. Plus que
jamais, la maréede papier montait, montait
avec un bruissement de feuilles froissées.
Elle déborda les murs de la salie ft man¬
ger, elle gagna le vestibule, lc petit salon,
l'escalier. Elle grimpait maintenant a l'as-
6aut des chambres, suivi d'une innombra-
ble escorte de punaises et de drapeaux mul-
ticolores.
Et puis, ce qui devait survenir arriva.
Un beau matin, l'Italie « marcha ». Le soir
même, la situation se traduisit par un
nouvel apport de documents géographi-
ques. La « botte » s'étala sur le reste des
murs encore vierges. Les feuilles d'assem-
felage, réunies et coordonnées, couvraient
désormais des surfaces immenses. Et
«ous la lumière de la lampe, devant sa
table et son pot de colle, pendant des soi-
jrées silencieuses oü les brises tièdes ont
des douceurs qui seraient vraiment douces
si d'autres, la-bas, ne mouraient pas, l'ami
confectionna des petits drapeaux.
A ces dignes et patriotiques occupations,
il puisa une joie sereine oü se glissait
comme la satisfaction du devoir accompli.
II se sentait intimemènt mêlé ft la vie de
nos soldats en les suivant pas ft pas, parmi
les pointillés et les hachures, en leur assi-
gnant, a coups d'épingles pavoisées, une
position qui devait exacteinent en sa pensée
représenter un point du front.
II lui semblait qu'il coopérait de loin ft
la victoire rien qu'en faisant marcher nos
braves troupiers suivant une ligne scrupu-
leusement repérée d'après les communica¬
tions officielles.
Et soucieux avant tout d'exactitude, ii
fut de ceux qui, a ce matériel respectable,
joignirent un dictionnaire volumineux
grace auquel il put avoir ft loisir la parfaite
orthographe des noms propres, rectifier ft
l'occasion les dépêches de l'Agence, plus
souvent les calligraphes de ronde et de ba-
tarde qui écrivent d'une plume légère pour
Ia vitrine des grands journaux.
II est fier de son oeuvre, fier de se savoir
tout ft fait renseigné, fier de pouvoir dire
maintenant exaetement aux incompétences
qui lui font visite oü coule l'Aluta, oü se
Irouvent la passé de Choka et les monts
ïavor.
II est fier de tant de science assimilée au
jour le jour, ft la faveur et par la grftce des
événements. Ses murs n'ont pas seulement
ies oreilles, ils ont une bouche, ils parient.
Dans la cage de l'escalier, flotte, fumilière,
i'ombre d'Elysée Beclus. . .
Oui, certes, il est trés fier, et aussi un
)teu inquiet. Si la Roumanie marche a son
lour... Oü va-t-il pouvoir coller ?. . .
— Failes pas de bile. Yous trouverez
Vien un petit coin, lui assure son proprié-
laire, d'une voix pleine de confiance encou-
rageante.
Car le propriétaire est un homme de
haute sagesse prévoyante et pratique. Pen¬
dant que l'autre placarde les austères ima¬
ges géographiques, il oublie complètement
de lui demander, en payant sou terme, de
faire relapisser la salie a manger.

Clopln-clopant, mais heureux,
Trois par trois ou c/eux par deux,
Au gré de leur fantaisie,
A pas lourds et cahotés,
Ils vont, les ressuscités,
Sur le chemin de la vie.
Un ciel da Mai radieuX
Amis au fond de leurs yeux
Des reflets d'ardente flamme,
Et l'on croit surprendre un peu,
Dans un mirage de feu,
L'héroïsme de leur Urne.
Et, pourtant, cas revenants
Connaissent les lourds momentt
Ou le morne ennui vous serre,
Oil le flot du souvenir
Tout a coup fait revenir
Des images de misère.

ils ont tant souffert, les gas,
Vu si souvent sur leurs pas
L'implacable pourvoyeuse,
Le monstre affreux et falot
Que l'on dêsigne d'un mot
En l'appelant la Faucheuse !

Chassons les noirs papil Ions I
La chanson des oisiilons
Monte joyeuse et sonore.
L'air est pur et bienfaisant,
Aux nuits d'horreur et de sang
Succède la blonde aurore.

A quelque philtre pareil,
En eux glisse-toi, soleil,
Rayon d'Espoir sois le baumot
Sous ce beau ciel enivrant
Fais leur bonheur aussi grand
Que la haine pour Guillaume.

Dans le jour calme et léger.
Fa/s êclore et voltiger
Parmi lilas et jonquilles
Le divin et clier oubli
Du sort cruel accompli,
Le clier oubli des béquilles t
Clopin clqpant, mais heureux,
Trois par trois ou deux par deux,
Au gré de leur fantaisie,
A pas lourds et cahotés,
Ils vont, les ressuscités,
Sur le chemin de la vie...

Albep.t-Hërrenschhidt.

LesSympathiesItalo-Frangaises
An moment oii I'Itaüa commenga ies hos-
tilitég, le roi Victor Emmanuel adressa au
président de la République Frangaise un
télégramme personnel.
Le président a regn hier dn roi d'Italie la
nouvelle dépêche ci-après :
En entrant en campagne, j 'adressais ft
votre Excellence mon salut et mes voeux
auguraux. Mon télégramme se croisa avec
le message par lequel votre Excellence, en
prenant l'occasion de la nouvelle fraternité
des armes, rappelait les traditions et les
liens qui unissent la Fance et l'Italie dans
le passé et qui les réunissent aujourd'hui
dans un nouvel idéal : La libération des
peuples opprimés ct la défense de notre
civilisation commune.
Profondément sensible aux éloquentes
expressions de Votre Excellence, je tiens ft
lui renouveler, ainsi qu'ft la France, les
assurances de ma pensée cordiale et de
mon fervent souhait pour que la victoire de
nos armes conduise a l'établissement d'une
paix durable basée sur Paccomplissement
des revendications nationales, sur la jus¬
tice et sur la liberté.
J'envoie ft Votre Excellence les assu¬
rances de mon amitié cordiale.

Victor Emmanuel.

M.POINCARÉDANSL'EST
Oa sait que Ie président de la République
s'est rendu dimanche dernier dans l'Est. II
est arrivé vers six heures a Lunévilia. II y
a passé ia nuit et en est reparti en automo¬
bile.
M. Raymond Poincaré a visité ce qni reste
de la commune de Sainte-Geneviève, oü
seules subsisteat encore trois maisons ea-
dommagées. M. Poicc-iré a été profondé¬
ment érnti ft la vue de ce village et i! a té-
moigoé sa sympathie aux habitants si cruel-
lement éprouvès.

LesEiats-UÉetlllleiape
La Séponse allemande

La Wilhelmstrasse a du remettre hier ft
Washington sa réponse préliminaire.
G^-ttenote allemande serait longue et em-
barrassée.
Dans le premier chapitre on n'apporterait
pas d'explications aux Etais-Unis ; on leur
en demanderait. On prétaodrait é'abiir que
le Lusttania était uu croiseur ausiliaire armé
et charge de munitions Ou atïirmerait que
le vapeur américain Gulflight n'a p is été atta¬
qué par un torpillenr aiFmand. On conclu-
rait uu'un accord parfait sur ces questions
est indispensable entre les deux puissances
avant que l'on puisse aborder la discussion
definitive.
On suppose, ft New-York, que I'Allemagne
veut gaguer du temps pour accroitre sa
flotte de sous-marins et retarder la decision
que les Etats-Unis nmrissent.

Le Président Wilson
oonfèrs aveo M. Bryan

£e président Wilson a en une coDfereuce
avec M. Bryan an sujet du Nebraskan.
Les milieux officials restent en apparence
calmes. mais an fond il existe une grave in¬
quietude stir I'atlitude ft avoir vis-ft vis de
I'Allemagne,

LA GUERRE
JOXJK3VBE

COMMUNIQUÉSOFFICIELS
Paris, 2D mai , i 5 heures.

Dans la region au Nord d' Arras, la
nuit a été marquée par une lutte d' ar¬
tillerie trés violente ; l'ennemi a par-
ticulièrenaent bombardé nos positions
du plateau de Lorette.
Une attaque de nuit nous a permis
de réaliser de nouveaux progrès a
l'Est de la route d'Aix-Noulette a Sou-
chez. Vers minuit, une contre-attaque
allemande sur nos tranchées d'Ablain-
Saint-Nazaire fut faciiement repous-
sóe.
En Argonne, dans la région de Fon-
taine-Madame, nous nous sommes em¬
pires d'un élément de tranchée enne-
mie.

Paris, 23 heures.
Dans le secteur au nord d' Arras
nous avons réalisé de nouveaux pro¬
grès.
Après avoir repousse, avec un plein
succès, la contre-attaque allemande
signalée ce matin sur nos tranchées
a Ablain-Saint-Nazaire, nous avons
pris l'offensive et enlevé d'abord la
plus grande partie, ensuite la totalité
des maisons d'Ablain que l'ennemi
ten ait encore.
Nous sommes maitfes maintenant
du village entier.
La lutte a été trés chaude. Nous
avons anéanti ou mis en fuite trois
compagnies allemandes a Neuville-
Saint-Vaast. La guerre des rues se
poursuit. Nous avons conquis un nou¬
veau groupe de maisons a la lisière
Quest.
Dans le reste du secteur d'Arras,
rien a signaler, si ce n'est un bom¬
bardement ennemi d'une extréme vio¬
lence auquel notre artillerie a ré-
pozidu.
Prés de Thiescourt (Sud-Est de Las-
signy), nous avons abattu un Aviatik
qui a pris feu en tombant en avant de
nos lignes.

May 29 . — 3 p. m.
In the region North of Arras, the night
was marked by a very violent artillery
duel, the enemy bombarded particulary
our positions of the plateau de Lorette.
By a night attack we made further pro¬
gress to the East of the road of Aix-Noulette
to Souchez. Towards midnight a counter
attack on our trenches of Ablain-Saint-
Nazaire was easily repelled.
In Argonne, in the region of Fontaine-
Madame, we have taken a part of a german
trench.

COMMUNIQUESBUSSES
Petrograd, 28 mai.

En Courlande. —• Dans la région de
Chavli, -nos troupes se sont emparées, dans

LABATAILLEDANSLENORD
Les Fertss allemandes

Dnrant les efforts désespérés que les Alle-
mands out fails ces derniers quinze jours
pour résister ft l'avance des FrangaisauNord
d'Arras, dit le Herald, oa estime que leurs
partes s'élèvent ft 25,000 morts et blessés et
a 3.000 prisonniers. Dnrant cette période,
les Frangais ont obteuu une série de suc¬
cès ininterrompas dans le secteur au Nord-
Est d'Aix-Nonlette-Neuvilie-Saint-Vaast.
Dans la région de La Bassée, les Alle-
mands ont de nouveau été trés actifs. A trois
occasions diffarentes ils ont essayé de péné-
trer dans les tranchées anglaises et chaque
fois ils ont été repoussés avant de pouvoir
en approch«er. Lors de leur troisième tenta¬
tive, les avioiis anglais rendirent de trés
grands services en dënongant les préparatifs
faits pour l'attaque.
Les Allemands furent accueillis par le tir
de canons habilement dissimnlés dans des
broussailles sur une petite plaineau front de
la première ligne de tranchées On les laissa
avancer a 150 mètres et alors les flammes
jaillirent des broussailles et les canons fan-
chèrent litiéralement l'infanterie qui avan-
gait en formations serrées.

Pour garnir le nouveau front
ils degarnissent les autres

Les Allemands envoiest des quantités de
troupes de Ia region Ouest en Alleraagne.
L correspondant du Daily Mail apprend
de Bruges que de nombreux iraias sont pas¬
ses ft Liège, se dirigeant vers l'Est.
Ges troupes ne viennent pas des Flandres,
mais de France, Oü les Allemands affalblis-
sent leurs lignes.
II -n'y a pas «u de mouvements de trou¬
pes en Fiandre, exctpté du cöté de Dix-
mude.

NouveauBombardementdePonl-i-Mousson
Un nouveau bombardement de Pont-ft-
Moussou vient de faire une viagtaine de vic-
times.

la soirée du 27 mai, de la position forte-
ment organisée de Bubie ; nous avons fait
plus de 1,000 prisonniers allemands.
Sur la Doubissa inférieure, des combats
acharnés ont lieu.
Sur le San. — En Galicie, les combats
sur le San continuent avec la même inten-
sité.
Dans la nuit du 26 au 27. nos troupes ont
engagé uue énergique offensive contre les
positions de l'ennemi, au Nord et ft l'Est de
Seniawa, lui infiigeant de fortes pertes.
Au cours de la journée suivante, nous
avons enlevé les fortifications qu'il avait
élablies sur le front Pignany-Ignace, oü
le troisième corps caucasien a fait jusqu'ft
6,000 Austro-Allemands prisonniers et pris
six pieces lourdes et trois pièces légères,
Cependant, au Sud et ft l'Est de Radym-
no, l'ennemi, profitant de Ia supériorité du
feu de son artillerie, a gagné uu certain es¬
pace sur les deux rives du San.
Entre Przemysl et le Dniester.-— A l'est
de Gussakow, prés de Zlolkowice, l'enne¬
mi, après une bataille acharnée qui a duré
plusieurs jours, a réussi ft s'emparer de
nouveau des tranchées de deux de nos ba-
tail lons.
Sur le front du grand marais du Dnies¬
ter a la Drina, l'ennemi a recommence le
23 de vives attaques, a été repoussé
presque partout et ne se mainlient plus
qne dans quelques secteurs devant nos
barrages en fil de fer, d'oü il est graduelle-
ment délogé par nos contre-attaques.
Au nord de Przemysl. — Selon les der-
nières informations, le troisième corps du
Caucasien, développant son offensive, dans
la nuit du 27 au 28, a prit d'assaut Sé-
niawa, oü il a fait encore plus de 1,000
prisonniers et pris 5 canons.

Armé? du Cancase
Petrograd, 28 mai.

Dans la direction de Van nous avons oc-
cupé, le 26, Vostan.
Nous avons pris trois canons.
Nous poursuivons les 'I'urcs, défaits dans
la région de Sero-Syrtyk, sur ia route de
Dilman ft Diza-Guiaveroka et, continuant
notre poursuite, nous avons enlevé le vil¬
lage de Bejirga.
Les Turcs ont essuyé de grandes pertes.
Ils se sont enfuis au Sud et a l'Ouest pen¬
dant Ia prise de Van.
Nous avons enlevé 26 canons, de nom-
breuses armés, une quantité de munitions
et une caisse du gouvernement turc.
Dans les autres régions, aueun engage¬
ment.

COMMUNIQUÉBULGE
Situation le 28 mai, 19 heures :
L'artillerie ennemie n'a montré que peu
d'activité.
Nos batteries ont dispersé des travail-
leurs ennemis au Sud de Dixmude et ont
exéculé un tir réussi sur une ferme d'oü
Pon a vu des Allemands s'enfuir affolés.
A ce communiqué, dous pouvons ajouter que
Ie feu a élé d'une iniensité extraordinaire autour
de Dixmude,ces derniers jours. On rapporte que
les batieries b Iges y ont une supériorité numé-
rique.et bslistique évidente Le bruit ds Ia canon
nade est assourdissant dans ce secteur.

UNÉL0GEDENOSSOLDATS
Le MorningPost consacre ces lignes flalteuses
a nos soldats :
Les soldats anglais qui ont vn leurs cama-
rades frangais pendant la récente bataille au
nord d'Arras rendeot hommage aux mer-
veilleuses qnalités de nos alliés snr ie champ
de bataille. La soldat trangais se bat d'une
manière tont ft fait différente de ceile dn
soldat anglais. Tandis que nos hommes ai-
ment ft saiür une position et ft s'y crampon-
ner, sans lacher pied quoi qu'il arrive, les
Frangais auachent psn d'importance ft la
possession d'une tranchée. lis évacaent uns
position poar aller diner et la reprennent le
lendemain maiin ft ia baïonnette.
De jeunes soldats d une nouvelle classe
qui viennent d'arriver sur le front se sont
montrés si ardents qu'on a du les modérer.
lis avangaient de cinq kilomètres dans une
heure, prenant plusieurs lignes de tranchées
en route et auraient continué encore si on
ne les avait pas rappelés. G'est par une si
admirable bravoare qa'ils ont pu s'emparer
ds la forte position de Notre-Dame-de-Loret-
te ft laquelle les Allemands attachaient tant
d'importance.
Dans toute cette région dangerense one
avance ne pent s'effectuer qu'ia prix de
combats incessants et meurtriars. Les Fran¬
gais s'y bdte»t avec une ténacité et une
bravoure admirables. Les Frangais rempor-
tent chaque jour de nouveaux lauriers et
prennent une nouvelle confimce en ia force
et la grandeur restaurées de ia nation tran-
gaise.

L'Optimismeofficie!allemand

Répondant ft nne question d'un membre
du Beichstag qni demandait en commission
du budget si l'administration militaire avait
pris des mesnres pour l'approvisionnement
en matières premières, textiles, etc, au cas
oü ia gnsr-re dnrerait longtemps, la repré¬
sentant du ministro de la guerre a déclaré
qn'ii y a dos matières premières de toute
sorte ea suffisance en toas ca%

Le General d'Amado
Le gónéral de division d'Amade, comman¬
dant le corps expéditionnaire en Orient, est
cité ft l'ordre du jour de l'armée pour le dé-
barquement des troupes aux Dardanelles.

Les Pharaaciens
Bar déclsion du ministre de la guerre, en
date du 20 mai, les pharroacien» appartenant
ft la réserve de l'armée territoriale, c'est-ft-
dire aux classes 1887 a 1892 incluses, vont
être versés d'olfice dans les sections d'iufir-
miers.

Les Sooiêtés d'assistancs aux Blessés
La ministro de la guerre vient de prendre,
reiativement ft i'identité des membres des
sociétés d'assistance anx blessés et ft la rén-
nion d'nn conseii de. discipline, dans le cas
da fautes graves, un arrêté dont voici les
dispositions principales :
Article premier. — Les sociétés d'assistan¬
ce anx blessés établissent, en ontre de Ia
carte nominative d'ideniité prévue, un livret
individnel et nne fiche individueüe nour
chacun des membres du personnel actil, du
psrsonnet hospitalier et du personnel admi¬
nistratie ft l'exclusion des employés subal-
ternes rétribnés. Le livret individnel est re-
mis au sociétaire et la fiche individuelie est
censervëe par la société.
Avant sa délivrance, le livret est obliga-
loirement transmis au ministre de la guerre
(7«direction) pour être autheatiquó par un

Art. 2. — Les membres des Sociétés d'as¬
sistance visés ft l'article terne peuvent être
employés qne par Ia Société ft laqnelleils ap-
pariiennent, ét avec l'aflectation indiquée
sur leur livret.
Les articles saivants disent que dans le
cas de foute grave contre la discipline on
contre i'Uonneur la retrait da livret et de la
carte peut être prononcé par le ministre do
ia gnerre après avis d'nn conseii de disci¬
pline composé de quatre membres.

HOMMAGEAUXÉTATS-UN1S
desArtistesetEcrivainsfrancais
Une imposante manifestation de la recon¬
naissance des artistes et des écrivains fran¬
gais pour les Etats-Unis s'est déronlée hier
après-midi dans ie grand amphithéatre de
la Sorbonne.
L'occasion en était la remise ft M. William
G. Sharp, ambassadeur des Eiats-Unis, d'un
album contenant dos dessins les plns illus-
tres de nos artistes actuels et des autogra-
phes de nos plus populaires écrivains, des¬
sins et autographes dont chacun est un hom¬
mage de gratitude envers la grande répu¬
blique amérlcaine.
Dans l'assistance, qui était particulièremeat
brillante, on remarquait lo président de ia
République et Mme Poincaré, le président de
!a Gharnbre et Mme Deschanel, l'ambassa-
deur des Etats-Uniset Mme William G. Sharp,
les ambassadeurs do Russia et d'Itafie, les
ministres de Balgique et de Serbie, MM.Vi-
viani, Dalimier, Jacquiei', la général Fioren-
tin, etc,
MM.Léon Bonnat et Gabriel Ilanotaux, les
deux présidents du Comité d'organisation,
ont, dans dos discours trés applaudis.remer-
cié les Etats-Unis de l'aide précieuse et véri-
tablement fraternelle qo'ils ont si généreose-
ment apportée a nos associations profession-
nelles artistiques, en même temps qn'anx
victimes direcie3 de la guerre, blessés, mala-
des, réfngiés, évacués, etc.
M. Ilanotaux a remis ensuite ft M. Sharp
l'album, qui renferme, sons une relinre en
maroqnin plein aux armes de France et des
Eiats-Unis, 90 dessins originanx et 70 décla-
rations autographes.
L'ambassadenr des Etats Unis a, au milien
des applatidissements de l'assistance, remer-
cié les organisateurs, ies artistes et les écri¬
vains, et exprimé les sentiments de sympa¬
thie de la population américaine póar la
France.

AU REICHSTAG
Llmpudence de l'Homme

au « Chiffon de papier ï
Dans la séance que vient de tenir le Reich¬
stag, M. de Bethmann-Holiwég, cbancelier
aileraand a déclaré :
« Quand, il y a hoit jonrs, je vons adres¬
sais Ia parole, il subsistait encore un rayon
d'espoir de voir l'Italie ne pas participer ft la
gnerre. Get espoir a été dépti. Le sentiment
allemand luttait contre Ia croyance qu'nn
pareii changement iüt possible. Mais aujour¬
d'hui, c'est l'Italie elle même qni inscrit en
caeactères éternels et sanglants an livre de
FHisioire dn monde la violation par elle de
la foi jarée.
» Machiavel, je crois, dit un jour que toute
guerro nécessaire est anssi nne guerre jaste.
Envisagf-e de ce point ds vue sige d'une po¬
litique pratique dégagé de toute considéra-
tiori morale, cetie guerre était-ella néces¬
saire ? N'est-elle pas, en ontre, une pure fo¬
lie 1 (Assentiment sur tons les bancs.) Qni
menagait l'Italie ? Personae, ft coop sur, ni
I'Allemagne, ni 1'Aut.riche. La Triple-Entente
so borna, elle, ft offrir des perspectives sé-
duisantes. L'Histotre le dira plus tard. (Bra¬
vo ! Bravo !)
» Sans verser nne gontte de sang, sans
mettre en péril la vie d'un seal italien, l'Ita¬
lie pouvait obtenir les concessions dont je
vous lisais récemment la longue liste. Au
Tyrol et sur i'Isonzo, tont le territoire oü ré-
sonne la langue itabenne ; ftTrieste, satisfac¬
tion des dé8irs natiooaux ; en Albanië, les
coudées franches ; ft Valona, nn port oré-
cieux. Ponrquoi n'a-t-«!ie pas acc«p<é f Dé-
sire t-elie peut être cO' qiiérir le Tyrol alle-
maad ? Eb bien, ft bas les mains ! (Applan-
dissements frénétiques). LTtalie vouiait-elle
provoqoer I'Allemagne, I'Allemagne ft la-
qaelle elle doit tant, qui l'a aidee ft devenir
nne grande puissance et dont elle n'est s -pa-
rée par aucun conflit d'intérêt ? Nous avons
quitte Rome avec la certitude que ies coups
portés par les Italiens aux troupes austro-
hongroises atteindraient aussi les troupes
aiiemandes. (Bravos). »
Pas de nouveaux Crédits

avant I'Automne
Le Berliner Tageblatl du 27 mai annonce
qn'ii n'est pas question de demander au
Reichstag da nouveaux crédits avant l'au-
tomsié.

LA

L'Activiléilalifitöc
Lo correspoadant du Dj,i y Chronicle ft
Rome dit que dans les provinces d i Treatiu
et du Frlout de l'empire autrichien, les Ita—
liens poussent da Favant et miiatiennent
une vigoareuse offensive qui écrase l'enne¬
mi de toas ies cöié3.
Pendant les dernières phases de l'actioa
sar ces deux fronts, les Antrichiens, para-
lysés par Ia rapiditó de l'avance de leurs
adversaires, out fui oa désordre, abandon-
nant des poütioas reiativement tortes.
Les Autric'niens sont en pleine retraite sur
toute leur ligne de défense. Us brfflent les
maisons, les hangars, les récoltes et les four-
rages, détruisent les routes et les ponts
laissant ies deux provinces complètement
dévastées en fait.
Lenr fnite a été rapide ft Storo,sur la tron-
tière ft partir de Caffaro, an delft de l'extré-
mité du lac d'Idro.

DansCormoasilaiicn
L'Idea Nazionale publie l'information suï-
vanie :
« Le conseii municipal de Corrnons s'esf
réuni ponr la première fois depuis l'occupa-
tion italienne, le 26 raai, ft la sude d'une dé-
cision du général commandant la division,
qui déléguait nn lieutenant de carabiniers
ponr prèsider la séance. Dix-hnit conseii Ier»
y assistaiont ; le lieutenant a salué la repré»
sentation civiqne de la population an nora
dn commandant ; le conseii a ensuite déli-
béré ponr compléter l'administration muni¬
cipale par ,1anomination de trois échevins,
a nommé ün mairo provisoire, qui a pro¬
noncé une allocution patriotique et a invité
le conseii ft acelaraer la patrio et le roi. Dag
applaudissements enthousiastes ont snivs
son allocation.
» Le portrait de l'empereur a été remplï'
Cépar le portrait da roi d'Italie dans la salie.
Le conseii a envoyé ses hommages au roi, S
la reine et au commandant de l'armée ita¬
lienne.
» Une adresse a été pnbiiée, dans laqnelle
étaient exprimés la joie ponr Ia délivrance,
le dóvonement au roi et le souhait que l'Ita-,
lie accotnplisse sou anité nationale. »

LapriscticGradisca
La vüle de Gradisca, ft environ 16 kilomè¬
tres de la frontière, a été prise par les Ita-
liens. G'est le premier important succès
remporté par les troupes italiennes sar ls
route de Trieste.
Mardi matin, les Italiens coramsncèrent Ie
bombardement de la forteresse da Gradisca.
Les canons antrichiens répondirent vigou,
reusement pendant plusieurs henres, mail
finirent par être réduits an silenca.
La cavalerie italienne regut l'ordre de se
porter en avant, et dans l'après-midi dt
inardi les détachements d'avant-garde pénfr
traient dans la ville. L'infanterie y tit soe
entrée mercrrdi matin. Les Autrichieni
avaient abandonné la place.
Un parirmentaire fut envoyé au main
pour lui demander la reddition de la ville.
Après la cérémonie de la reddition, les trou¬
pes italiennes constatèrent que la popula¬
tion monrait littéralement de faim. On IR
aussitöt nne distribution de pain, mais com¬
me la majorité des habitant» n'avaient rie»
mangé depuis deux jours, deux mille d'en-
tre eux furent envoyés par chemin de ter ft
Udine, oü tonte3 les dispositions fnrent pri¬
ses pour les nonrrir et les loger.
[ia ville forlifiée de Gradiscas'éiève sur ia riv*
droile de l'Isonzo, a environ 12kilomètres eï
aval de Gorilzet un peu plus de 30kilomètres dt
Trieste]
LaprisedeCorada

La prise de Corada, sur le front dn Frioul,
a provoquénne grande satisfaction. An court
des récentes anuées, les Antrichiens avaient
fait Ift denx importantes routes railitaires,
bati des casernes et constrnit plusieni's em¬
placements d'artilierie. De la ils auraient pn
dominer la partie centrale de la v illée da
Natisone et bombarder, avec des obns de
gros calibre, les villes et villages entre Civi-
dale et Palmanova.
En mains ita iennes, Corada sera d'nna
trés grande valeur, car il met ft portée dei
canons de nos alliés ia région moyenne de Ia
vallée de l'Isonzo et le ch8min de fer de Tol-
nino ft Gorizia, qui pouvait amener ft travers
les AlpesNoriqaes des renforts de Sa'zbourg
et de I'Allemagne.
La ligne a coüté 4 l'Antriche bien des mil¬
lions et des annees de travail. Tout cela es!
neutralisé du fait que nos alliés sont ft Co¬
rada.
La prise des avancées des valléos de Ia
Raccordana et de la Dogna rendra les Aatri-
cbiens'anxieux sur le sort de Tarvis Jeur im¬
portant embranchement au nord des Alpes
Garniques sur la ligne de l'avance vers
Gratz.
DesTaiibcssurVenisc

Deux Tanbes ont survolé Venise jeudi soir
et ont lancé des bombes, notimmant snr Ia
place Saint-Marc, lis n'ont fait qua peu d(
dégats et aucune victims.

Lesplansausti'fl-alleraaBilselFltalift
On télégraphie de Petrograd au Times:
Le correspondant militaire du Novnié Vrè-
mia, qui est généralement bien infonné, est
d'avis que l'intervention de l'Italie dörang»
ra les plans du haat commandemenc ans-
tro-allemand, qui se troavera contraint dg
retirer des forces importantes ft l'Est et ft
l'Ouest, pour les envoyt-r sur la frontière
italienne. LTtalie peut ooposer aux Austro-
Allemands cinq armées, contre lesu-ieliej
l'ennemi sera amené a concentrer 15 ft tt
corps d'armée.
L'épuisement des Antrichiens forcera I'Al¬
lemagne ft soutenir le poids le plns louid dl
ia gnerre contre l'Italie.
Les Allemands ont désigné denx corps
composés en majeure partie d'hommes dr
landstorm, pour occuper les cols ies plu»
importants des Alpes ; mais le rasie d*»
troupes nécessaires devra être emprnnté aia
fronts de la Vistale, de la Naret et des Gap
pathes.

Concentrationsanstro-altemandes
Le quartier général de l'armée auslro-
allemande qni opère contre les Italians s'est
étihli a Trente. II est protégé par des ré-
seanx de iils spêci'tux contra ies attaques deï
avions e«aerms. On y attend l'arrivéa



dté taéa sur le coud. Trois hombe? iscea-
diaires éiaisat encore intactea 4 i'intériear
én capot.
Les éiats de service de Feacadrille qni
ronctioane dans ce seetear lont hoaasur A
1activité de nos ariatenrs sar le front. G'est
le sixième appareil qu'elle abat depnis qoel-
9nes semeines. L'escadrille allemande n®13,
eomposéede sept bipians A'batrcs, est ainsi
réduite a on seal appareil. Quatra goat tom¬
bés dans nos lignes, deux sont allés s'éera-
ser entre nos tranchées et les lignes alle-
mandes et farent dêtraits par le fea de no-
tre infanterie.
_ fes deax ariatenrs allesnands ont fait nne
belie defense. L'un d'eox, qui a tronvé Ia
mort dans cette dernière rencontre, porte la
com de Büiow.

d'éconte allemand sitné en avant aes tran¬
chées. Les guettenrs ayant en le temps de
lévacner, nos patrouilleurs n'y tronverent
que quelques tasils et da matériel qn'lls
rapportèrent dans nos lignes.
» II n'y a pas en d'aatre combat ni d'antre
attaque dans la région de Soissons. La fausse
indication donnée par le texte allemand est
nns manifestation nouvelle de3 procédés
qne n'a cessé d'ntiliser Ie grand éiat-majfor
allemand dans ses communiqués. »

AUX ETATS-UNIS

En Alsace-Lorraine
L'Evêque de Metz plus allemand

que le Kaiser
Après avoir banni de toates les ëglises
Jeanne de Lorraine, i'évêque de Kela, atta¬
que violemment les femmes de Lorraine.
Dansnne iettre adressée anx abbés de tont
son diocèse, il s'éière contre la fo^crades'ba-
biller des Lorraiues. II les invite A ne pas
provoquer daraniaga la eolère de Dieu en
portaal des blouses qni ne cachent pas ea-
tièrement les bras et la gorge.
Soldata allemande déserteurs
Oa annonce de Mulfeoaseque 189soldats
allemands appartonant aux classes en congé
sont sous le coupd'un mandatd'amener ren¬
du par le tribunal de la 88« brigade d'iafau-
terie pour desertion et haute trahison. Les
biens d«3aceusés ont été séquestrés.

Un Vapeur angiais coulé
Le vapeur Gadby,de Huil, allant d'Oporto
a Cardiff,a été torpilié et coulé au large da
pliare Wolf.
L'équipage, composë de 18hommes, ei les
ctnq passagers qu'i! transportait ont été re-
cnefllis par un bateau de pêche etdéharquês
4 Newiyn, sar la cöle de Coraonaiiles.
Un Vapeur danois heurfe une fflin®

ei coule
Une dépêche de Stockholm A l'agence
Wolff, dit qne le vapeur danois Ely, qui
transportait da charbon d'Ecosso a Sands-
wall, a touché tme mine prè3 de Soederarm,
au Nord de Stockholm, et a coulé aussisót.
L'équipage a été sauvé et a débarqné A Nor-
teige.
Un Transatlanliqua en Peril
La traasatlantique Argyllshire, jaugeaat
10,000tonneaux, a dsmandé du seceurs par
la T. S. F.
II aurait été attafué par un sous-marin.
Les détails manquent.
Paquebot qui échappe

a deux sous-marins
Qntéiégraphie de Londres que le paque¬
bot Argyllshire, de iO302 tannes, a pu
éehapper Adeux sons-marim qui I'attaqnè-
rent simnlianément dans la Manche.L'habi-
leté du commandant ei ia vitesse supérieure
lui permirent d'éviter les deux torpfiies qui
fureat tirées sar lui.
Un nouveau vapeur anglais lorplilé
Ua sous-marin allemand a détrait vendre-
di matin au larga de la cóte du Devonshire,
Ie vapeur Spewnymaor,de Newcastle. Le capi-
t'ine et 5 hommes de l'équipage ont été
noyés ; 33 survivants, dom queiques-nns
sont blesses, ont été déharqués AFalmouth.
Le soas-snarin ianca 18bonIets sar le va¬
peur et la couia avec nne torpille.

LesMallesDiplomatises
Qaatre malles,deslinéesAl'ambassade alle¬
mande ds Constantinople, ont été examinées
a leur arrivée ABuearest.
Eües contenaieut des bombes chargée3de
gaz asphyxiants.
Les autorités roumaines ont confisqué ces
malies.

EN HONGRIE
Ferme ture d'Usinss militaires
Sskm des rensoignemcnts de source pri-
vée rrc.TJSda Budapest, d9 nombrenses usi-
nes hongroises qui s'étaient consacrées AIa
fabrication des obus et des monitions pour
1armée, se soat vues dans la nécessité de
fermer par suite de l'absencs de toute main-
d'ceavre.

médailles militaire»
LeJournal Ojficielpublie les mentions qn?
accompagnent les noms des militaires do
3®corps d'armée proposês pour la médaille
militaire :
H. Julien, caporai A la 19ceompagaie dn
236erégiment d'infanter-ia: a été grièvemenf
biessé le 14septernbre 1914.A dü subir l'am-
putation de la ctiïsse droiie. S'est bien eo&--
aait.
J. Delassaüe, soldat Ala 19®compagaie du
236«régiment d'infanterie : a été biessé d'au
éclat d'obus ie 8 octobre. A perdu i'oeiidroit
des suites da cette blessure. S'est bien con¬
duit.
Ernest Madeleine,soldat AIa 18« compa¬
gnie du 233«régiment d'infantorie mie0J6l3 r
a été biessé d'un éclat d'obus A ia tête le 17
décetnbre 1914 pendant qua sa compagais
participait A l'attaqae des tranchées ai''
mandes. A perdu i'oeiidroit.
Loss Rebel, scid.it de 2®classe Ala 2«com¬
pagaie da 319®régiment d'infanterie, mU
200: bonne conduits au feu. A perdu ur
ceil par suite de sa biessure recue dans up,
combat le 15septembre 1914.

Cequ'était 1'usine d'Oppan
Le cotnmuniqaé officie!qsi a qualifié de
« plus beau raid sériën » le bomoardemenr
par nos aviatenrs de 1'usined'Oppan n'a pas
exagéré l'imporiance du bat atteint, noa
plus qae la valenr sportive de {'exploit.
L'usine d'Oppan, prés do Ludwigshaleu,
constituait, de la part do nos anaemia, dit le
Journal, nne oeuvre a laqusile iis avaient
consacré de3 efforts inoaïs. G'était IA que,
depuis qaelqaes mois, iis avaient procédé A
la fabrication des prodaits nitrés indispen-
sab!e3Ai'obtention des expiosifs, et qui, par
aillenrs, lear font défant.
L'acidenitrique, base de toates Ies pou-
dres modernes, s'obtient Al'aide dss nitrates
naturels produiis par I'Espagne, le Ghiiiet
le Pérou. Le blocas naval en interdit i'en-
trée en AHeniagne.
L'extraction de l'szole de 1'air par fixation
sur la chaax, pratiqaée en Norvège par des
psines liydroéleetriqaes, est entre los mains
de Sociéïés franqaisss, qni ne peuvent être
sonpconnées d'en livrer aux Abemands.
Restait la synthese directe de l'acide nitri¬
que avec, comas temps intermédiaire, la
production de l'ammoaiaqae.
Ladécouverte d'un procédé do realisation
63t dae a on chimiste allemand, Hibsr. Mais
de la théorie a la pratique il y a loin. Dss
difficuites considérabies s'opposaient A ce
que le rendement de cette réaction permit
ae i'niiliser niilement.
La BadisckeAnilinund SodaFabrik n'hésita
pas. Eiio mit sss immenses ressources A la
disposition de Haber et lui ouvrit, poor ses
expériences, an crédit illimité. An mois de
décsrabre dernier, toates ies difficaités
étaient vaincues : on pouvait fabriquer de
l'acide nitrique pre*que pour rien, ia réac¬
tion, one fois aaiorcse, ne demandant plus
d'énergie.
Fiévreusement on se mit A construire, A
Oppsn, I'immensa usine nécessaire ; depuis
quelques semaines elle fonctionnait A pleiu
rendamsnt, doanant anx artiileurs alle¬
mands Rs explosifs nécessaires.
G'est ee que nos aviatenrs sont allés
détruire. Oa ne saorait trop les en féli-
citer.

Un héros biessé
La Vigie de Diepperaconte qo'au nom-
bro des 'ilessés amenés dans cette vilie
par Fan des derniere trains sanitaires figu-
rait l'aviateur qui repéra ie colossal eaaoa
a l'aide dnqne! Ies Allemands bonabardèrent
Dunk^rqae A38kilomètres d8 distance.
Cehéros, au cours de sa reconnaissance,
avait été biessé d'ane balie ds shrapnel! Ala
cuisse. II avait eu la force de continuer sa
route et. avait regagné son point de départ
dans nos lignes.
Après un traitemsnt de queiques jours A
i'höpital de Dieppe, il est Apea prés guéri
de sa blessure.
Jeudi, ie eourageax aviateur, A qni ses ex¬
ploits out valu ia médaille militaire, est
parti rejoindre soa poste.
Avion allemand abadu

Unde nos aviatears militaires, ua lieute¬
nant, a abattu le 26mai au matin, A Gniry-
Honsse, prés de Soissons, un biplan alle¬
mand du type Albatros. Le combat s'enga-
gea A 2,609rnètres de hauteur, Une bade
tirée de i'aéropiane aaaeini viat, sans le
biesser, fröler la jambe du lieutenant. Le
pilote pénssit bientót A survoler ooa advsr-
saire et le aait hors de combat A coaps da
carabine a répétitioa. Quelques minutes
après, i'aéropiane francais atterrissait A
quelques mè'.res des debris de l'appareil al¬
lemand. Les denx aviatears ennemis avaient

Sar le Front rasse
LsaPettesAllemanSssenGalicia
DePetrogradau times:
J'apprends que 163 pertes ailecaandes en
Gaücieoccidaniale ont attoint le chiffre de
Ï06.000hommes.
Parmi les prisonniers blgssés qui sont
recemment arrivés A Kieff, se trouvaient
500Allemands des 4®et 32®regiments d'in¬
fanterie prassienae, C3pturés en Bakovine.

ENGRANOE-BRETAGNE
La Conscription

Le nouveau cabinet anglais se préoccape
trés vivemeat da probième de la conscrip¬
tion.
Les joarnaux commentent les paroles qui
ont éte prononcées par le npuveau miaistre
saas porteleuille, le marquis de Lansdowne,
au Garlton-Clnb,paroles favorables au ser¬
vice obligatoire. L'sdéefait de plus en plus
son chemin.

ENALLEMAGNE
Le manque d'Iiomnaes

Le journal militairs rasse Armeisky Viest-
jlik cite les iémoigaages de soldats allemands
faits prisonniers dans de récents combats.
lis racontent que chez eux on s'attend
d'nn jour Ai'autrs Aiacoacluslon ds la paix.
Pour offacer ies traces de cette horrible
guerre et se remettra des coaséquences
qn'eile aura eties pour 1'Allamagae, il fau-
draaa moias dix ans de travail assidu.
D'après ee que disent ces prisonniers, ies
autorités militaires réincorporent tons les
soldats qui, comsas grands blessés, ont Hè
resïd«3Ai'Allemagne par le gourernemesit
francals, par suite d'un accord survenu rsia-
tsyeriienta i'échange des prisonsiers inaptes
Aporter ies arnaes.
lis reconnaissent tous qua I'Allemagne a
complètesient épnisé ses réserves. Tous les
hommes plus oa moias capables de servir
ont été apgelés.

Citations a l'@rdre du Jou 5?
De Varméé

Est cité a i'ordre du jour d§ i'armée :
Robert Moisy,soldat de I" classe, du iiö«
régiment d'inianterie, ml®3982 : soldat mi¬
trailleur, biessé trés griérement au brai
droit, a tenu Araroener lui-même sa pièca
hors ée l'atieinte de i'ennemi et est retourné
sous !e feu reehercher sou chef de seciion
biessé. Evacué, a dsmandé de rejoindre le
front avant d'etre complètement guéri.

Du Régiment
M. Paul Mallo, adjoint technique dts
ponis et chausaée» au Havre, vieot d'être
cité Ai'ordre du régiment dan3 des condi¬
tions spéc'ales qui tont ressortir 1« sang-
iroid avec lequel noire concitoyen sait
allier, a son devoirmilitaire, see connsissan-
ces professionneiles.
Voicil'extrait de I'ordre du régiment, du
12mai, le concernant :
« Le 2«canonnisr servant Mallo(Paul), de
la 43®batterie du 11®régiment d'artilieris, a
fait preuve de beaucoup de dévouement et
do courage comma aide-lopographe, en sta-
tionnsment dans les tranchées, en des
points trés dangereux et parfois découverte,
pour exéeuter des levers topograpliiques. »

L'AttapajesDófrsifs
kt IplPüflMSauQsnliaelles
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' {Officiel)

Lrs opérations de débarquement anx Dar-
Janeiles avaient été préparées A Alexandria
H cans les Pes de la mer Egée servant ds
fcaseaux corps /xpéditionnaires anglais et
francais. Le 23avril, tont était prêi, et le
torumandant décidait que i'opération aurait
ijeu le suriendstaaia au point du jour. Les
forcesaüiéss aüaient entreprendre de met-
he des troupes Aterre de vivo force sur une
söte sans abris naturels et ne présenlant,
nomme points d'atterrissage, que quelques
plages de déveioppement restreint dominéés
par des hauteurs A faibie distance. On a
tronvé sur un officier tare un ordre dans
lequel ie cornmandaat d'une division otto-
mane rassurait ses troupes en leur disant
que fout débisrqneraentétait impossible sous
le feu des tranchées et des redoutes qui hé-
rissaisnt le rivage des Dardanelles.
Ls 25avril, a buit heures et damie du ma-
tin.- nns floUe imposante de batimants de
guerre et de transports apparait au débou-
ché dss Dsrdanelles : la mer est unie, le
ismpsealme. Cinq heares : sur un cnirassé
foatfantpavilion de contre-amiral, le clairon
sonne le branie-bai de combat; tous csu-
rent creudre leur oosts ; les navires vont
eccfiper.les poiais qui leur ont été désigaés.
Le feu commence ; les vives iuenrs des gros¬
ses piècss éclatect partout dans la itimière
encore iscerlaine de l'aube. Las viecx forts
tares de Koum-Kaic-b,de Yeni Sher, de Sed-
doal-Bahr tremblsat et se déchireat sousjles
coups ses cb'us.
Les zones d'aetion ont été netfemeut dé-
fiuie3; l'atiaque principale contra la pres-
qivüe est menée par les Anglais; un déta-
ehemeat francais est chargé d'ane opération
óémonstrative sur Ia cóte d'Asie, oü il dost
tenir i'aaviegi da Koum-Saleh jusqu'a

Le nouveau Président
de Ia République

Le Congrèsnafiocal a élu président de la
Républiqce, au premier tour de serntia,
M. Théophile Braga, par 98voix contre 1.

La Defense Nationals
Le Gonsöil fédéral a décidé de rapps'er
sous ies drapeaux ies première et trouième
divisions, pour remplacer lés deaxième et
qaatrième.
Les troupes d'élii.agéuevoisesvont, encoa-
séqueace, repreadre du service après cent
trois jours de congé.
La date de four départ est fixêeau 14juin.

Une Evasion
Deux soldats russes, prisonniers de gusrre
en Aliemagne, qui avaient réussi a s'échap-
per, ont traversé le lac de Gonstauceen petit
bateau depuis Moerebourg jnsqu'A Keaswil,
et ont abordé sur ia rive suisse. lis portaient
encore des blouses militaires avec des nu-
aeéros. L'un d'eux pariait allemand et s'est
informé auprès d'un agrica!te-nrde la loca-
lité et du chemin.
Le paysaa n'a annoncé ce passage aux au¬
torités que vers midi, de sorte qua jufqu'iqi
les patrouilles militaires n'ont pas 'retroavé
les deux évadés.

Un8Rèimionde Pacifistes
Une cinquanfaine de délégués de divers
pays, répocdact A la convocation des difi'é-
rentes associations iaternatioaales, se soat
réunis ABerne dan3 le local du Bureau in¬
ternational de la paix. Purraieux, on remar-
qnait M.Vogtherr, député au Reichstag,pré¬
sident de ia Societé de la paix allemande ;
M.Enrico Bgnani, ds Milan; le docteur Ba-
tia, des Eiats-Unis, etc.
La rénnion a voté an certain nombra de
résolutions, dont nne contre l'annexioa
d'uti pays maigré Ia volosaté d? sa popula¬
tion pour empêcher les gaerres de revan¬
che ; et une autre pour le respect sacré dss
traités et contre ies violations de la neutra-
iité.
A cette dernière occasion, M. Vogtherr,
depnté au Reichstag, a déclaréqas, lui anssi,
réproavait la violation ds la nsutraiité de la
Belgique.
G'est un pen lard I

Commeal!eSous-Marinaaglais
atlaqyaConstaaliao;i!c

On repoit de Dedeagatcli des détails sur
l'attaque du sous-marin anglais contre Cons¬
tantinople.
Les troupes tnrqr.es s'embarqur sur
des vaisseaux transports qni se trouv„ .„ t A
quai prés de la fabriqae de canons deTopba-
nes, mardi dernier, quand le sous-marin an¬
glais lés attsqua.
Détournée par le courant trés violent, Ia
torpille frappa une allège chargée de bri-
ques réfractaires et amarrée prés da vapeur
Stamboulde la ligne allemande uu Levant.
L'allègs fat mise en pièces. LeSlambotllat
troué et dut échouer. a Ilarerniskelessi, sur
la cóte asiatiqne, vis-A-viade ïophanes.
L'incideat prodnisit une grande paniqne A
Constantinople. Tons les magasins ïcrent
fermés et toates les troupes débarquées.
Les Tares redoutaient depnis lonetcmps
la visite d'on sons-marin A Constantinople.
Plnsieurs vaisseaux, en effet, s'étaient réfu¬
giés daas le port intérieur, parmi lesqueis
le paqeebot alleaaand A bord duquel se

Le ïléaeao des Armees du TVqï-sï-
Ent

Le miaistre de la gusrre vient de prendre
ua arrêté aux termos dnquel, par moditica-
tiou Al'arrêté du 19novembra 1914, le ré-
seau des chemins de fer mis AIa disposition
da commandant en chef, dit « résnau des
arinées dn Nord-Est», est iimité au sud par
la ligne suivante incluse :
LeHavre, Rouen (y eompris les garas da
Rouan et cells de Sotteville),Serqueux, 6i-
sOF3,Pontoise, Achères, Versailles, Javisy,
Vilieneuve-Saint-Georges, Corbeil, MeJun,
Monterean, Laroche, Dijon, Dole, Arc-Sgr
naris, Besaiigoa, Montbéliard, Morvillays.
Delio.

Les Meiisonges allemands Musée dies Bssnx Arta
LeMuséedes Beaax-Arls, fermé depais la
cloture de I'Exposition B«lge, réouvrs ses
portes. Lepublic sera admis gratuitement
les jeudis et dimaachea ds 10heures A midi
et de 2 beurss A5 h. 1/2, Apartir d'aujour-
d'hui.
Entrée payante A0 ff. 50 les raardis, ven-
dredis et samedis, de S heures A6 heures.

M. Venizelos candidat dans I'Attiqu©
En tête de la list» de carulidats aux élec-
tions legislativesqui a été déposée au grefte
do tribunal civil d'Atfeèns?,conforméraent A
ia loi, figure le som de M.Venizelos,qui sa
présente dans ia eircoascription de i'Atti-
que.

Lecommuniqué de l'état-major allemand
du 27mai rapporte qu'une attaque Irarscaise
prés de Soissonsa été repoossee.
Cette information paraït se rapporter au
fait suivant :
« Une patrouille franpaise d'nae douzaine
d'hotames a pénétré dans un petit poste

Elle s'était prise a aimer le marquis d'une
véritabie affection.
II fallait qu'elle le sauvat !. . .
Cependantelle comprit qu'eüe devaii agir
avec beaucoup de discrétion, de prudence
et d'hnbiieté, car elle avait affaire a fort®
partie.
Pour réussir Aéearler le danger mortel
qui menacait son protecteur, saus perdre
ceux dont elle éiait complice, el qui pou-
vaient la perdre A leur tour, il lui fallait
agir avec une circonspeetion extréme, évi-
ter tout éclat, tout scandale.
Puis, les phrases du spseudo-comte d'Al-
cade de Marchena lui revinrent a l'esprit.
Én laissant croire au marquis de Montr
louis qu'elle était vraimeut sa fille, elle ac-
complissait peut-être une bonne action.
Ne procurait-elle pas ainsi au vieux gen-
iilhomme l'lllusion si douco a son coeur
d'avoir retrouvé son enfant ?
Pourquoi le priverait-elle de cettc illu¬
sion paternelle, de la joic que sa préscneq
avait apportée ?
Elle dut interrempre brusquement la
théorie de ses graves réilexions pour répon-
dre au marquis.
Celui-ci, revenu de son assoupissement,
réeiamait sa tisane.
— Mon père, dit-elle, vous allez peut-
être me gronder. J'ai bu votre tisane.
— Es-tu malade ? s'inquiéla l'armateur.
— Pas du tout, mais j'avais trés soif.
D'ailleurs, vous étiez endonni, la tisane
refroidissait ; ma foi, j'ai vouiu la g$Her
et, presque sans m'en apereevoir, j'ai tout
bu !
Le vieux gentilhomme sourit»

Feuilleton du PETITHAVRE 111 —■Chacun pour soi : je ne veux y laisser
ni ma peau, m ma liberié !
Dès sa rentréc A l'hótel du marquis de
Montlouis. il s'occupa cependantde repreu-
dre son service, s'il en était besoin.
Mais ce fut inutile ; l'armateur avait fait
remplacer ce soir-la son valet de chambre
par la camériste d'ïnès.
11s'était retiré dans sa chambre ; il dor-
mait déjA.
Plusieurs jours passèrent, sans qu'aucun
-incident se produisit.
Le pseudo-eomtc d'Aicala de Marche¬
na continuait ses visites AInès de Mont¬
louis. II s'étonnait, chaque fois un peu
plus, de la passivité soumise de la jeune
fille.
Ses révoltes génércuses, ses scrupules,
paraissaien t complètement apaisés.
D'autre part, la santé du marquis deve-
nait de plus en plus précaire.
Le vieux gentiihomme maigrissait main-
tenant a vue d'oeii : ses fréquents malai¬
ses inexplicables dégénéraient en synco¬
pes fort iongues, d'oü il sortait brisé de
lassitude.
Lc comte de Aknllouis et Geneviève,
gravement alfectés par cette maladie trés
étrange n'osaient cependant prendre sur
eux de faire assister lc médccin habi-
tuel du marquis par uu de ses confrères
renommés.
Ils eonnaissaient l'intransigeance de l'ar¬
mateur a eet égard.
Peu A peu, une trislesse morne s'im-
posa dans la somptueuse demeure oü
quelques semaines auparavant, la joie et
le bonheur sqmbiaient ëüe ren trés nour
toujoursi

Une après-midi, comme Inès de Mont¬
louis se tenait au chevet du marquis,
maintenant aiité, ce dernier Ia pria de
sonner son valet de chambre, et de lui
faire apporter une tisane dont il prenait
journellement plusieurs tasses.
Moncal parut aussilót, recut avec le res¬
pect habituel i'ordre de la jêunc fille, pais
disparut.
A ce moment, le marquis, sous l'empire
d'une faiblesse soudaine, s'assoupit.
Un assez long moment s'écoula.
Inès s'impatientant de ne point voir re-
venir lc domestique avec la boisson récon-
fortanle demandée, vint jusqu'a la porte
sur la pointe des pieds.
Elle l'entre-bailla doueement, regarda
dans l'antichambre.
Elle dut faire aussitót un effort moral
violent, pour retenir le cri de stupeur qui
allait lui éehapper.
Elle venait d'apercevoir Moncal qui, le
dos tourné, versait avec précaulions dans
Ia tasse du marquis quelques gouttes d'un
liquide coatenu dans un petit flacon.
Elle le vit ensuite remettre ce flacon
dans sa poche,remuer doueement la tisane,
puis reprendre la tasse pour rapporter A
son maltre.
Elle se retire, vivement, franchit en trois
enjambées la distance qui la séparait du lit
et se laissa tomber, plutót qu'elle ne s'assit
sur le siège qu'elle oecupait uu instant
plus tót.
II était temps.
Le valet de chambre paraissait.
Qu'allait faire Inès ?
Ailait-eile démasquer tout de suite Ie
miserable,Iqije.t§rsoaeriaaea iafaceï

Gar ce n'était pas seulement un horrible
soupan qu'elle venait d'avoir, mais une
quasi-certitude.
On empoisonnait le marquis !. . .
Ainsi don Carlos de Garamilla n'était pas
seulement un intrigant, un avonturier ;
c'était un criminel !
Heureusement, peut-être cette conviction
épouvantabie anéantit momentanément Ges¬
prit de la jeune fille, rempêcha de parier.
Moncal dit obséqnieusement :
— La tisane de Monsieur le marquis.
Puis il se retira sans bruit.
Lorsqu'il fat parli, Inès demeura commö
prostrée, le regard figé sur la boissoa meur-
trière.
Enfin, elle se leva, mareha d'un pas au-
tomatique, mais tres léger, vers la console
qui supporiait la tasse, prit celle-ci et en
vida Ie contenu, jnsqu'A la dernière goutte
dans un vase oü s'épanouissaient quelques
roses deNice.
Puis eile revint s'asseoir ct la physiono-
mic grave soucieuse, elle essaya de" domi-^
ner son trouble, de rassembler ses idéés et
d'en tirer une conclusion réfléchie.
En quelques minutes, elle venait de vieil-
lir moralement de plusieurs années.
Cette fille jjisqu'alors assez frivole, in-
soueiante, avide de luxe, de bien être et de
plaisirs, dont l'ambition inconsciante avait
fait la complice de deux aventuriers, devint
sérieuse tout Acoup.
Sa nature génércuse au fond, se révolta
contre l'horreur du forfait.
Elle mesura loute la profondeur de l'abi-
me d'infamies, oü Ia poussaient ses deux
misérables compagnons.
Et la réaetion fut compléte, instautanéc.

Cette explication si ingénue lui parut trés
vraisernhlable.
— Gourmande ! fit-il.
Alors, que vais-je boire, moi ?
— Eh bien, tout simplement un verre
d'eau sucrée et aciduiée.
Je vais vous préparer ccla moi-même.
II y a IAdes Gliosesexceilentes des ci-
tromïadcs, des orangeades, toutes meiileu-
res les ones que les aulres.
Tout en parlant, la jeune fille s'était
levée et preparait, cn effet, un verre de
boisson.
Elle le tendit au marquis en souriant
gentiment.
— G'est frais, fit celui-ci ; e'est agréable.
— Sans doule, et bien prétêrable a votre
afïreuse décoction, dont vous ue boirez
pias, jc Tespère.
Je dois vous avoucr que j'ai trouvé cela
trés mauvais.
Désormais, mon père, je vous ferai moi-
mêine une tisane chilienne, de ma composi¬
tion.
Jesuissürequ'ellevousfcrabeaucoup
de bien.
— As-lu done enfin trouvé l'oacasion
d'exercer tes petïts talents de sorcfèie in-
dienne ? riposta le marquis ave® unc bien-
veiilance amusée.
— Gh ! mon père !
La jeune fille roagit, sans oser répondre
davantage, ear la phrase du vieux gentii¬
homme lui rappelait implicitement la taqs-
seté du róle qu'elle jouait.
Cependant, eilene perdaitpas devncle
butgénérenx qu'elle s'était assigné un ins¬
tant auparavant

(4 mirre j.

— Tu es fou! reparlit Julien. Tu vou-
drais que j'ahandonne de gaieté de cceur
ïa perspective si brillaute de m'approprier
'on jour les millions du marqüis pour
queiques misérables difficultés qui resteni
a vaincre.
Jamais, jamais !
Le pseudo-comte d'Aicala pi'ononca ces
deax mots avec unc telle autorité quê Mon¬
cal parut abandonner du coup toulc veliéité
de resistance.
— Ta nas ricn de plus a me dire? de-
manda-t-il seulement, avec une apparence
d'humbie soumission, tout en se levant
pour prendre congé.
— Non, rien pour aujourd'huï, petit
père. Bensoir !
Et commaMoncalarrival t A la porte et
sertait, Julien Lériot la referma rudement
sur lui.
En presence de cette manifestation de
eolère, i'es-hemme d'affaires baiissa les'ëpnulésoh
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le Cemité d'orgairisatiOB nous pria d'in-
fernier le pabiic qne des cartes d'entrée an
soncart du eqnare Saict Hoch seroat offertes
par les vcndenrs en villa dès la première
ïieure, et dan» l'après-niidi aax abords du
lardin SaintlVfeh.
Los tickets pour tes chaises seront prls k
I'iaiériear.

Fenr Sa Faisïêlïe Arthur Pierre
3« Listb

Ï.S.W 3 —
Souvenir Ch 3 —
Anonyme ......Fr. 3 —
Anonyme 4 —

Total Ff. 12 —
Lists précédente 101 —

Ensemble.... Fr. Hfi —■

¥»& Parte <8u fs-as»B»4ïa®liqiM©
C'ft (tnis»ag*te

D'après nae dépêche, La-Champagne, ea
irrivant sar Ja rade da Saint-Kszaire, se
fronva gênóe dan3 sas mouvements par le
vapeur lligel, raouiüé dans le cbenal. Ma
vouiant i'cvitsr, elle passa trop an Nord et
s'échona sar nu fond roeaillens, a environ
200 mètres dea jetée3.
G'est A 8 h. è'O da ma! ia qae, fotignant de
plas ea pies, elle se brisa en deux.

CEiarrsties* hlrné
Vendrsdi après-midi, vers deux beurss et
icmis, uu charretier de la Compagnie Non-
veile de Transports, Louis Lsborgne, agé de
A6 ans, demeuranl rne Foatenoy, 34, passait
s»r le conrs de Ia Républiqne avec son ca¬
mion. 11 s'était ossis, coni.rairement an rè-
glemest, sar 1'en des brancards de cette
voiture. Un cahot le lit choir sur Ie soi. II
ent la chases de n'être pas atteint par la
EOne, maïs i! ópro a va cepeadant des contu¬
sions au céïé droit dn corps. On dut le trans¬
porter ea voiture de piace ft l'Höpital Pas¬
teur.

IV!.i¥IOTETi£ITBÏÏ,5UUiiïJ!ruI7.F.M-TM?èsa
—...— — —

Ttf£ilTRES_4GOjlGERTS
Usloa Fessaasea He France
Graville Sainte-Honorine

No os rappolous que le Comité graviilais de
PUnioa des Fe m mes da Francs organise pour
anjonrd'hui dimacche 30 rnai, a deux benres
de l'après-midi, Salie des Fêtes, route Natio¬
nale, un grand concert dont le bénéfiee sara
nniquement employé a faire parvenir a nas
aiaiiieureox compatriotes reienns prison-
oiers en Ailemagne du pain, des victuailles,
flss vêiemsnts et des cbaussnres.
Les artistes les p'ns aimés de notre public
3«t bicn voalu préier gracieussraent lear
soncours, et & leur tète M. Marceün, que
Von trouve prêt lorsqn'il s'agit de solidarité
militaire.
G'est dire qua tont a été prévn pour char¬
mer longuement las personnes qai désire-
ïont s'associer k cette oeuvre si patriotiqne.

(■Qnféreneesei <Qours
SSeeiéf é d'IsslAistlvre éFesiseSgsxessxeiiè
8eiciitlfiqn« pas.' ï' Aspect

Nous rappelons qae la grande nialinée de
gala, orgsïiisée avec lo concours de Mme
Felle Guitbert et de M. FuncJc-Brentane, che¬
valier de la Lé-gion d'boanenr, cliet de la
Ssciiori des Maauscrits A la Bibliothèque de
I'Arsenal de la viile de Paris, anra lieu an¬
jonrd'hui dimanche 30 mai courant, A cinq
iheures préci&fs, au Grand-Théütre, au profit
das osKvres de Ia Croix-Rocgs (sections Ha-
vraises).
Void un extrait du programme da ce spec¬
tacle exceplionnel qui est appelé A nn bien
grand reien tissement.
Conférence par M. Fuse's- Brentano : Pr la,Reine
terthe d Mmede romsadsar.
Illustrations en couicurs de Gervais Courtelle-
aaont.
Cbaats des Trouvères : Légendes des Donjons,
par Mme Yvelle Guilbert.
Causerie (M. Fanek-Breatano).
Légendes dorses elites des Veillées,par MmeYvette
Suilbert.
Projections.
Dar,ses chen' éts et Refrains Normmds (XVIÏI®
siècle), par Mme Yvette Guilbert.
Causerie (M. Funek-Brentano).
Les Refrains des Seldai s du Rog (XVIII* siècle),
par Mme Yvette Goiiberl.
Nous rr'avons plas h dire quelles sont les
jemarqnabies qcalités de nlisstre diveite.
Le grand suceès qa'elle obtient depnis pla-
siears années daas les réunions familiales,
tent en France qa'a l'étranger, en y faisant
valoir les trésars de notre vieille France,
sont un sur garant de l'accneil enthousiaste
qui i'attend an Havre.
Le bureau de location restera onver! an-
^ourd'hai , da 10 heures a midi et ensuite a
partir de 4 h. 1/4, au Grand-Théatre.

§emmumcaiionsgirsrm
Coati'ifiütiens direetee. — Publication des
r tiles. — Lo metre de la vilte du Havre a i'sioB-
neur de porter a ia conaaissance de ses adminls-
fiês que le röle supplementaire de la cofitribution
ges pateates, t™ésissioa de 1918, est, 4 partir du
ïimanclie 30 mai, enlre les laaiss de MM.les per-
eepieurs.

CfsiversHé Populaire, E6, ree du Champ-de-
Feire. —Aujourd'hui dimsuche, visite dun esmp
snelaia. Les soeiétsiïes prcEaut part a cette visite
«evruRt sc réuair s li b. 45 è !a balie d'iisraenr
jfigse de Goderviile). Prière d'etre exact, des gui¬
des aegiais alter, iroet pour conduire au camp.
DiksecLö 13 juia, visite aux trsvaux du port.

Ayre Havralsc. — Dans Ie but fforgasiser
ane masiiVststioB musicale. !e Gonseit d'admisis-
Iratioa pris iastsmmeat les sociétaires seluelle-
aent su Havre, d'asaister a i'Assemblèe générale
qui aura lieu Ie lundi 31 mai, a 0 heures da soir,
su siége de la Société.
Le Conseil d'adsBieislralioa serait trè3 recoo-
BEissaBt aus anciens membres de la Lvre, de
rouioir biea sssister a cette róuaioD.

TRIBUNAUX
teeil deGuerredu3' Corpsd'Arsée

Audience du 29 Mai

Louis Baumel, journalier an Havre, ac-
snsé de desertion it i'iatsrieur en temps de
fnerre, menaces de mort sans coaditi'sn, a
té recoanu non conpable et acqeitté.

CHR9MIQQBRBQIQMALB
Graviüe-Sainte-Honorlne

Ssrsict des Ltux. — Poar l'esécution d'uBa
yisiB u iaOBSi. ss.eett-a tie alimealant le boule-
ferd Ssdi-Garnot (depuis Ia rue des Chsntiers
jesqu'au boulevard de Gravüle) et !a rue A.-
Agssse, sera fernsée sujourd'hui 4 partir de il
hstjres ct peqdaat quslques beures.

Sanvlo
£<r Lseemi» fransais». — Les Insignes aysBt
naanqué dlmancbe dernier et des médailles ve-
Bsr.i de parvenir a la msirie, Is vente sera conti-
ïiiïv ir-'j'iura'Ssti dimmehe en fsvear des réfü-
giév Wii rigioes «®?ablev

RAT CIVIL SU HAT&fi
NAISSANOES

Du 29 «Mi. — Marcel LEBESNE, quai da Mar¬
seille, 12 ; Raymond BARDAULT,rue de Neustrie,
27 ; Deaise EVENOU, impasse Dubois ; Fernaade
CANTAIS, aue Helène 41 ; Victor LEGROS, rue de
l'Egiise, 80 ; René MARZIN,quai des Casernes, 14.

Ls plus Grand Choix

TISSANDIER
3, Bd de Strasbourg Hél. SS)
VOITURES dep. 47 &•
Bicyclettcs "Tourist»" IKfjf
enliénment tqwpées a '"u '•

PROMESSES DE MARIAGES
PASQÜ1ER(Jules-Nestor), journalier, ruc d'Aas-
terliiz, 9, et I.EGOURT tLéonie-Emèïie), joarna-
lière, rue des Remparts, 7.
AUVRAY (Pierre-Eugêoe), joiatoyeur, rue du
Perrey, 168, et NOMAKON(Odette), modiste, rue
Paut-Lucas, 18.
BOüILLET (Paul), gréeur, rue Marie-Thêrèse, 1,
et LETELLIF.R tJeasiia-Certbe), ménagère, rue
Amiral-Gourbel, S.
DELARUElAndré-Louis), préparateur ea pbar-
raacie, rue Gasimir-Delavigne, 79, et VALENTIN
(Louise-Etéiéae), sans profession, même rue, 80.
PÉTAT (Marcel Robert), feutrier, i\ Orival, ct
DELAWARE(Georgclta-Eugèüiej.sans professioa,
rue des OrpUelines, 4.

A i'lBspftmeri* du journal LE HAVRE j
3&, RUE FoSA'ENHLLE

LETTRES DE MARIAGE
Billets de Nsissanca

BEGÊS
Du 29 mai. — Adelaide DELHOMME,êponsa
DE8UAY, 73 ans, sans profession, boulevaia
Amiral-Mouebez, 76; Eméiie HÉBERT, veuveHAR-
GOUS,35 aus, jouraalière, Morgue; Marguerite
R10U, 2 mofs, rue de Fleurus, 10 : Hoaoré ROMAN»
53 ans, employé de Chemia da fer, cours de Ia
République, 110 ; Wiiliam LECHERBONNiÉR, 33
ans, journalier, rue de la Hac'ne, 4; Racbei DU-
FOUR, épouse THOMAS,23 ans, sans profession
rue Döm'idolï, 57 ; Alfred NEYEU, 83 ans, place
Jules-Ferry, 7 ; Pierre PARANTHOEN,3 ans l/i,
rue de la Loire, 8; Xsvier JOURNËE.Bi ans.pilole,
rue Léon-Peuievey, 21; Victor LE ROY, 8S ans,
journalier, rue Bazan, 34.

MILITAIEES
Alfred DEHÉDIN, 2$ an3, soldat au 129*d'infan-
teria (anxiliairc), öomicilió a Baromesnil (Seine
Inférieure-, Hospice Générsl ; Viclor BASSAB.D
44 ans, soldat au 2i' territoria! d'inf-anterie, domi-
cilié a Aubervrlïiers, Iïospice Général ; Patrick
MORRIS, 22 aas, soldat au i« bataillon Black
Waica, Hópital anglais, quai d'Eseale.

Spécialité de l>ouil
A L'ORPHELIKE,1315, rue Thiers
Beast complet en 13 hesu-cs

Sur demanile,uno personaeiailiêe aa deuil porte a,
choisir k domieiie
TELEPHONE 93

INSTITUTMEDICAL
7, RLE TRIERS, de 2 a 4 heures.
Maïasiies tie Sa peau Verruca. Eczémas,
Psoriasis, Lupus, Cancer, Tumeur, AdóLstes. —
Veies nrinafres ; Ecoulements récents et chro-
niques, rélrèakseracnU, prostatites — SSaladies
«les renames : Pertos, reguiarisalion des regies,
aiïeelioB3 vaginalcs, utérines et des annexes.

13.30

Mortau Champd'Eonneur
M. etM" SSosrlr, LOUIS; M. Martel LOUIS,
soldat au 66* d infant-rie colouisle ; M':U Cé
sile LOUIS; M. Hippoly!» LEHOUX; M et !B"
Frédêrio LOUISet leur Fills ; .#. et Af*" Emilt
LOUISet leurs Enfanis ; SJ. et M" LEDENTU
nêe LOUIS, et leurs Enfants : M Consfout LOUIS
et ses Enfants ; IS"' osuoe LEFRAHQOIS.nés
LOUIS; él et Ostaeo tJOËL,nés LEHOUX,et
leers Enfants ; Iss Families LOUIS,LEHOUX,FÊ-
HOÜ,FOUTAlHE, et les Amis,
Oat la douleur de vous faire part du déeès
de
Monsieur Henri-Vicfor LOUIS
Soldat au 166' 4'Infanterie

tué Ie ii avril 1915, daas sa 84* année.
Et vous prieat d'assister au servies qai
sera célébré, pour te repos de son ame, le
mardi l" juin proebaia. a neuf heures du ma¬
tin, ea i'égtise de Montiviltiers.
Vu les circonslauces aotusllss, il iie
sera pas envoyé de lettres d'iavitation,
le présent avis eu tenant iieu-.

i™*E| (78z)

Mortan Champd'Honnenr
Vous étes prié d'assister au service reli-
gieux qui sera célébré le mardi l" juin, en
l'égiise S8ist-Nieoles,poar le repos de i'ame de
Monsieur Plsrre-Eugèna CANTAiS

Sapsur m 3• Génie
Dëbitent - Restaurateur

tué è 1'eBnemi ie 24 avril 1813 et inhunié
provisoireiaont su cimetièfe de Coxide, prés
de Nieuport (Belgique).
De la part de :

4f«' Pierre CANTAIS, ss veuve, nie BLON-
DEL; Sn' Lutis et IS Pierre CAHTAiS,ses en¬
fants ; S" geuss Pierre CAHTAIS.sa raère ;
B et B"' Charles CAHTAiSet leur Fils ; B. et
if«» Oeorges CAHTAISet tsar File ; M. st BS*'
L. TESS/EH,r<éeCAHTAIS,et lettrs Entente ; fi.
it A. BALBHAHCHEet tear Fiil» ; 8. it B"
H. GOUHEHTet tear Fiile ; Ru' Sermatae CAR
TAIS; B. et £'• A BLOHOELet leurs Entente ;
gn„ Barig-Lotiis», Henriette et Brigitte ËLBH-
DÊL; les Families CAHTAIS.BLOHOEL.QUEVAL,
LEBRET,iSERY.BELLORCLE,BALBHAHCHE.TAL¬
BOT, lts Parente et les Amis.
Le Havre, 67, rue de L'Egiise.
II ne sera pas envoys do lettres dïnvïta-
tio», le présent avis eu tenant lieu

(S41Z)

flf.et B" Améés PAHANTHOËN; M'-"ïuianr.e
PABAHTHOËH; £*' csaes Toss PARARTHOËH;
B" eeaoe Pierre PARARTHOËHet ses Enfants :
S"' Aitne PARANTrWËH; M Pierre URV0YPire ;
ff. et H™Pierre OLllViERet iears Entants ; M.et
S" Frsngets URV0Yet tears Enfants ; 8. et 8m'
Yees URY8Yet leur Enfant ; M at Ai" Jean
URVOY; BI. et LER0Yet leur Enfant ; la
Familie et Its Amis,
Oat la douleur de vous faire part de ia perie
cruelle qu'ils viencent d'éprouver en la per-
sonne de
Pierre PARANTHOËN

leur fils, frèrc. petit lils, neveu, cousin et ami,
décédê !e sauiedi 29 mai t9iö, a 6 heures 1/2
du malie, dans sa 4*acnés,
Et vous prisnt de bisn voaloir assister a ses
coavoi, service et inhumation, qui aurost
lieu 1c Hindi 31 courant, a 1 h. 1/3 du soir, en
l'égfise St-Nieolas, sa paroisse.
Ob se réunira au domicile mortusire, 6, rue
de la Loire.

UN ANSEAUCIEL!
HAVRE, Ie 29 mai 191».
Le présent «vis tiendra iieu cVinvitation

(ïi it

Les Families BOIVIH, RODAH, FOURHASE,
LEFÈVRE,OURAHO,BRAHDSIRE,RLYET,PASQUEft,
BASiLLE,
Ont la douleur do vous faire part de la
perte eruelle qu'ils viennent d'éprouver en la
persoane de
Monsieur Léon ROMAN
Employé aux Chemins de Fer

dfeêdé le 28 mai 1918, a six heures du seir,
dsns sa fci*année, muni des sacrements de
l'Egiise.
Et vous prient de bien voaloir assister a ses
convoi, service et ishumation, qui auront lieu
le 86 mai courant, a trols henres et demla du
soir, en i'église Sainte-Mirie, sa paroisse.
On se réunira au domieile mortuaire, 116,
cours de ia République.

Mi Slap57b RsssSttil lm
II ne sera pas envoyé de lettres d'in-
vitation, lo présent avis en tenant lieu.

jtSoT'

Vous étes prié do bisn vouloir assister aux
convoi, service et inhumation de
Madame Désiré HERVEZ
Née Marie-Augustine BINAV

décédée le 39mai 1918, daas sa 45*année. ma¬
nie des sacrements de l'Egiise.
Qui anront licu le lundi 31 mai. a neef
heures du maiic, en I'église de Graville, sa pa¬
roisse.
On sc réunira au domieile mortuaire, impas¬
se Le Havre iRoute Nationale, 90).

FrissBisnpil ieHp!sesisAasI
De la part de :

fit. Désiré HERVEZ,soa époux ;
Bi"' VeuoeAehille BIHAY,sa mère ;
il. et M" Aehille BINAYet leurs Enfants ; M.
et M" Maurice VALLÊEnés BIHAY; ié. et Ei" Fé-
tix BIHAYet leurs Enfants', M. et S" Charles BI-
HAYet leur Fitte ; «*• VeuoeErnest BtHAYetuis
Enfants ; Ié et Sf" LEPORQ et leur Fils ; IS.
Frargois HERVEZ; Al. Julian HERVEZ.ses tre-
rea, sceurs, besux frères et belles-soeurs.
té. Henri SAFFê, son neveu et tous les autres
membres de la Familie.
Vu les circonstaaces actus Hes. il ne se¬
ra pas envoyé de lettres d'invitation, le
présent avis eu tenant lieu.

8" DenosSEHCEnée BREOEL. et ss Demei-
sstls ; Ê" eeuce LORY,nés BREOEL; hi"' reuse
Hsnri BREOEL.ses Enfants et Petits-Er.fsnts ;
Les Famines BREOEL,DESPLACES,SEHCE.BAU-
ORY,BARAT,SQUBLiN,COHOOReties Amis,
Ont Ia douleur de vous faire psrt de Ia perte
cru*He qu'iis viennent d'éprouver cn la per-
sonne do
Madame veuve V!VIER
néé Célestine-IiOuise BREDEL

leur sojur, belle-sceur, tante, grand'tacte, coti-
sine et amie, décédée Ie 28 mai 1S!5, daas sa
77*ennée, munie des saerements de l'Egiise.
Et vous prient de bien vouloir assister a ses
convoi. service et inhumation, qui auront iieu
le iundi 31 courant, h une heure et demie du
soir, en I'église Noire-Dame, sa paroisse.
On se réunira au domicile mortuaire, rue
Beauverger, 26.
Suivant la volonlé de la dèfmte, on est prié
de n 'envoyer tis (leurs ni couromes.
L' présent avis tisndra lieu de lsttrs
d'invitation. (566)

Al Oeorges THOMAS,rctuellement au front ;
!gii. Eeorgstte THOMAS; IE. et té" Louis BOUIC,
née DUFOUR.et leur Fits ; Si. et Ai" Augusts
THOMASei leurs Enfants ; Al. Merest THOMAS;
iï. E. LAHGTTE; ie Personnel de la tösleon E.
Lamelle, ia Fcmille et les Amis,
Ont ia douleur de vous faire part de Ia
perte cruelte qu'ils viennent d'éprouver en la
parsonne de

fVladam© Georges THOIV1AS
Née Valentine Rachel DUFOUR

ieur épouse, fille, sceur, beile-sccur ct amie.
déeêdèe le 28 mai 1918. h 10 heures du soir.
dans sa 25*année, munïe des Sacrements de
l'Egiise.
Et vous prient de bien vouloir assister è
ses convoi, sersiec et inhumation, qui suroat
iieu le luedi 31 courant, a une heure et deaaie
du soir, cn I'église Sainte-Marie, sa paroisse.
On se réunira au domieile mortuaire, 57,
rue Demifioff.

FriiiBinpr isBquit tea1st.
II ne sera pas envoyé de lettres d'invita¬
tion, le présent avis ea tenant iieu.

Vous ctes prié d'assister aux convoi, set- '
Vice et inhumation do
Monsisur Xavier-MarfcialJOÏÏRNÉE
Piloie ds la Station de Qiiillebeuf

öécédé au Havre, rue Léon-Peulevey, 2), te
28 mai, a i'age de 5i ans,
Qui anront lieu le mardi 1" juin, h dix heu¬
res et demie du matin, a Quiilebsuf.
On pe réunira chez Miles Journée, 4 Qaiile-
beuf.
De Ia part de:
M" Xseier JOURNÉE,soa épouse ;
MM.Sasten et Raymond JOURREE,ses fils ;
S)[" Marie et Reslne JOURREE,sos sceurs ;
M" VeueeXaeler DESMARE,sa tante ;
M et M" BÈ' ARB,M. et M" LEBRIS,S. et S"
Marcel J8URRÊE.ses neveux et nièces ;
S. st M" HlUTIER et leurs entants ;
M. et S" BfOTet /ears Enfants, ses beaux-
frères et belles so?urs ;
j»11"Pealeite et Gilberts BIOT,ses nièces;
La familie et les Amis,
Vu les circonstaaces acluellss, il na
sera pas envoyé do lettres d'invitation,
le présent avis cn tenant lieu.

Jaeqaetia» CANS,sa fille ;
M. st M"° BECKERet leurs tlües :
Les families BECKER,CARS,OLIViERO,BUHA-
tfcL, SAUVAËEet les cmis remerciest les per-
sobecs qui oat biea voulu assister aux con¬
voi, service et inhumation de
Madame veuve J. GANO
née Louise BECKER

Rtmirciements êmis aux perssnnes qui oat
attorié des (leurs. (246zt

Al. Edmoni LE BALLet ses Enfants ; M. Fran¬
cois LEBALLet ses Enfants ; M" esses CORDIS,
née LE GALL; B. et S" Alexandre LECREN.nie
LEBALL; B. et M" Luelen LEGALL,fils, peiits-
fils, neveux et nièees, cousins et cousiaes,
remerciest les personas-s qui ont bien voulu
assister aux convoi, service et inhumation da
fVladama LE GALL
née Anne-Marie GUÉGAN

IS" Engine NAZE;
M Beergss RAZE,chasseur au 8*bataillon
M-1'Blanche HAZE;
MM.Rene et Fé ix RAZE;
S" BSBBSSECARO ;
Les families CHARHOT,FOUCU, FERTIGHÊ,
et RAZE rcmercicct les personnes qui oat
bicn voulu assister aux convoi, service et
inhumation de
Monsieur Eugène-Louis NAZE

Seerges BELL!ARB, née FEUILLOLEY,et
ses enfants. ta lamiüe, la personnel ttes Sapeurs-
Ptmpiers rc-mercient tes personnes qui oe'.
bieB vouiu assister aux convoi, service et in¬
humation do
Monsieur Georges BELLIARD
Cuponl de Supeurs- Pompiers

Aspirine
Antipyrine
Pyramidon

des5lUsisiesduRhone"
ËEUUB FAJBR1CANTS EN FRANCE
Easiger la marque sur elutque Comprimé, ü
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ÉCHAPèTlLLON GRATUIT sar daaiaBSesdrssaé»
è 83. ie Oireoteun des Sevonneries LiEVSR,
173, Ouai ds Valmy, Pacts,

CREXIE
dentift'ice
incomosrablePERL0D0NT

Produit franyais. — Le tube : O fr. 75. En
voute perioM. Depót, 1, r. dot Grands-Degrés, Paris.

R JI>—3jn (3785,Crédital-Epargme'
Ektrepwss Phivée Assojettie au CCB7RCLKde l'Etat
LA PLUS AKeSEISiPSg •••«».*
• * 30CIETE DIEPARSNE ET DE CAPITALISATION
Focdée en 8888 29* ANjïÉE

CONSTITUE
UN

UNEDOT
CAPITAL P0ÜB

1 UN

poun
LES ENFANTS,

HERITAGE

SOI-MÊME,

PCUB
LA FAMILLE.

RÉSERVES: © E9ILLIONS'en'SHieüÊfesË
Par parts da 500ott 1,000£?.cn 15,25
ouS3aas, au moyende versements
de 1,3 et 5 fr. par aois

T1RA0EMENSUÊUu25MAI1015
ïarif 8 A, rcmboursaWe 8 1,C00 fr., 894.
3.353
Tarif 8 C, rembonrsable 4 1,000 fr., 879
7.66a, 14.451, 21.237.
Tadf 9. rembonrsable è 800 fr., 1.216
6.433 22.084 37 735 53.389 69 037 84 688
11 650 27.-301 42 932 58.603 74 254 89.903
18.867 32 81S 48.169 63.820 79.471 95.L22
Noms de qoelques sociétaires appelés au
'f-mboiirserneBt ;
Tarif n*3. — 71.081. Gaériüon Sotieville ;
77.491, Horlaville. Bihorei; 79.091, Béliw,
Bouen ; 104.691, Dubois, Saiat-EtieBne du
Kouvray; 107.891.La Haille.Le Havre; 141,491
Dequsire.Rouea ; 143.091,Delannay.Le Havre;
S46.291, Raquet. Beuzèviile; 131.091, Quer-
t.er, Bléville; 107,091, Miette, t.e Havre ;
168 691, Girard, Gr«*ilie-Saint,p-S5oaorine ;
170.291, Auvrav, Chagny ; 184 681, Bougnn.
t.e Havre ; 187.89!. Drey. Le O vre ; 194.29!,
Toré. Rcuea ; 193.891, LonssvetiBe, Bouea ,
197.491, Hautot. Bouen ; 207.031. Psiilefe
Unniivillicrs ; 221.491, Daparc/Eiosc-P.oger ;
223.091, Buparc. Bosc-Roger ; 339.091, Tigé,
Le Havre; §48-691. ChsTdelier, Saint-Mar.'in
1e-Bosebervi!!e; 233.091, Duval, La fihaus-
sée; 261.491, Ilamon. Le Havre ; 283,891, L>-
poiieviB, Le Havre; 293.491, Cbrbie. L« Ha¬
vre; 303.001, Devé, FuniecboD ; 314.231.
Gautier BléviUe.
Tarif 3. — 7.383, Couiilard, Sanvic; 8.733
Suchard, Le Havre.
Tarif 4. — 1.477, Gtémeadot, Le Havre ;
9.079, Aur-el, Le Havre.
Tarif 9. — 4.300. Lebosqu'n, Barentin ;
14.734, Cornet, Gondé-sur-Soireau ; 30.383,
Bértrd, FrsgqueviUet; 11.650, Andrieu, » Bi-
reslin ; 16 867, Raoul, au Havre ; 37,735,
Massif, a Quincampoix,
DIRECTEUR DU HAVRE :
35, rue du Chant p-de-Fotrc

rMPi VMTBiisi S93$mm it elei esi OéFC-ïltslfSS1
liftAIREDU.SERVICE
des Ghemins da Fsr ds I'ETAT
Etabll au IX AvrU ISIS

Pour ripondra h la dsmanda d'un
grand rtombre da nos Lecteurs, nous j
tenons è leur disposition, sur beau '
papier, le iabisa.ii complet dos horn; res
du Chemin de fer, service ét&bli au j
11 Avril 1915.

Prix : 3LQ centime!

Mai/ Juin BAV&S «ÖiVfFLBI.-a

Diaaneb*. 30 7 30 41 15 8 13 12 30 -r- —

Landt..... 31 8 S3 42 15 — — 0 30 13 30 - —
Hardt 1 9 45 (3 40 30 14 15

Mai/ Juin HAVBK T®a®vïo.s

Bimancha. 30 7 43 '41 - *17— 9 43 '44 — '18 30

*7 30 '47 - - — '9 45 *1830

Mardi 1 *7 45 '17 — — - •1 30 '18 38 - -

Mai/ Juin H.-4VSV. CAE8

Dimanche. 30
Landt 31
atrdl 1 ii!::!::

8 -
9 30
9 30
- -
——

CosipagmsHormands
DS NAVIGATION A VAPEUR

antra
LE HfiVBE, H0SFLEUR, T80UVÏLIE ET 6£EH

Pear TOOUVUXE,las baaxw précètltea d'sn arts
rlsqus ('), tn«Uqa*nt lea öèpsxta poor oa it Is. JetIt-
Yrsnaexiuée.
En ess as maavatx temps Iss dipxrts psuvsnt Stre
sapprhaés.

NOUVELLES MARÏTIMES
Le st. fr. Ouess-int, ven. du Havre, est arr. 4
Monte-Video le 20 mai.
Le st. fr. Martinique, ven. de Casablanca, est
arr. i Bordeaux vers le 25 mai.
Le st. fr. Hudson, vea. do New-York, est arr. a
Bordeaux ie 27 mai.
Le st. fr. Eicrnrd-Corbière, ven. de Morlsix,
est arr. a Cardiff le 20 msi.

EVÉKEMENT» Z»XJ HER

•T-aiicBRL (s). — Sizrrte, SB msi : Le Hav. Hel .
KtitX-cf-Sormeh s'esl abordé avec le st. fr.
St-Michii. Les doaun-jges soat peu impertaets.

19U.SO
S3 p. 27

4 o. S«

Msvesm»ti» mm SO Mat

PLEIHE■»

BASSEHEB
esver Sn SoleU-.
Gone,da Solati.■
L-sv.deiia Lone..
'Oen.dela Lone.

SPOIFf «tm Ü«.«VJ£F4J>

Mai Savïeew Ea!ïé« w». de
38 rem. boll. Conwsee. Dijk Rotterdam
— st. ang. Kingfisher, Pitcher Londres
— st. SRg. Du'.eir, Manson ..Newcasilo
— st. fr. Santernss, Lalande ..Rouea
29 st. eng. Benwood, Jackson Newport-News
— st. fr. Puerto-Rico, Pauvret Antilles
— st. fr. Cbarles-Lebo gne, Jean. Swansea
— st. asg Ayspavik-Foree, Cousins Swansea
— st. ang. ftoriiiznnri. Kernaa Southameioa
— st. fr. Rlorn. I e 1'ni Brest
— st. fr. Marguuse, M-ësirie Bordeaux
— st. dan. A.-N -Hansen Rouen
— st. fr. iiironcUUt, Yiel Gse#
Par le Canal de Tanearville

2# thai. fr. Champagne , Parana, Bertha, P.odol"
phe, Rhone, Niger, Oise i. Arte, Sinna-
mary, lotion Rouea

VENÏESPUBLIQUES
CoBiiiiissaires-Priseursde !aViiie
I'ArrenaissenieetduHavre

at de

VENTE APRË3 BÉCËS

DEBONSMEÜBLESANCIENSETM8DERNES
Le Mereredi 'l Rtshi 1915, è 10 beures du
matin, au Ilsvre, Hóiel das Ventes, OS et 64, rue
Victor-Hugo, il sera par coromissaire-priseur, pro¬
cédé a Ia vente pubtique aux enebéres de :
üstensiles de cuisine en cuivre rouge, vaisselie,
vt rrerie, tables, chaises, fauteuil, bureau et car
toBBier seajou, Ss.cn en acajou, tables a jeu
et a ouvrsge, carpeites, rideaux, giscos, per-du-
les ct candéiabres de styles divers, Piano, easier
a musique. bibelots, Chambre en acajou, bonne
"itcrie et quaniité d'objets divers.
üffeuSvicMs aacteas : Buffet norraaad
cbêne scfipK bureau a cylindre et secrétaire
Louis XVI en acajou, deux armoires normsniies
ea acajou, bureau a dos d'ase acajou, secréUire.
console et lit Empire acajou, armgife normaade
ehéee.
Gravures anciennes : Suite de Louis XVI et
suite d'Esiher. Tableaux : Jeune femme iialienno,
marine et psyssge.
Argeaterlc aneienne et moderne
(environ 7 kilos) : Cafetière sucrier, huilier. sa-
néres, couverts, etc. — Bijoux en or : Monires
et clefs anciennes, cbaines, bracaiet, lorgnon,
boucles d'oreiiles.

Argent esmptant
Requête des hér; tiers. {SSSi

Etude de hl' Alfred HÉRARD, huissier au Havre,
134, boulevard de Strasbourg.

VENTE KOBiillÏRE CONSENTIE VOLONTAIRE
A EpomUie, route de Goderviile,

Le Morcredi S .Juin 1915, a 3 heures de
l'sprés-niidi, il sera procédé psr Ie ministère de
M*Hérard. huissier au Havre, a Ia veaie aux ea-
chères publiques de :
Buffet de cuisine, fourneau & giz table, ma¬
chine a coudre, lit en fer avec sommier mótatii-
que, üts d'eafsat, canapé, gisce, fauteuil de jar-
din, tapia d'escalier. gravures, papilrc a musique,
200 bouieiiles vides environ. 150 quarts vides, 20j
bontefiles de vin de Bordeaux, 10 litres d'huiie
d'olive et quautité d'auires objets.
.4n comptunt. —10 O/O en sus. (246)

AVISDIVERS
Cabinet de M. FélixVIVISR
Ars»'» Principal Cierc de Nolaire
64, rue de Saint Quentin, Havre

Gession de Fonds
®' Avis

Suivant acte s. s. p. en date du 21 raai 4915et
qui sera enregistré en temps da droit, M*neniuit.
avoué, agissast en qualité d'Bdminisirstcur provi¬
soire de la succession dc Mate vcuve i'cs; r-
nler, en son vivant épicière au Havre, i 2, roe
Léon-Buquet, a vendu « des personnes dénora-
mées audit ccle, le fonds de commerce (ï Fpiesris -
Crimerle Liqeldes, dêpendant de la succession de
ssdite dame, exploité a l'adresse ci-dessus. .
Prise de possession immediate ct paiement
comptant.
Domieile élu pour les oppositions, en i'étadede
M*Renault, avoué, 131, boulevard de Strasbourg,
Havre.

Requis l'inserlion :
22 30 (9909) Félix VIVIERïwssr
Prendre l'adresse au bureau du journal. fïStz)

É FORTE-MOHMIE
59, rue Lesueur.

rue Gasimir-Deiavigae.
Le réelamer chez M»«SELOT,

( )

Cluvrier
116, RUE LESUEÜH
se tisnt a Ia disposition ds MM. ics Proprictaires
pour l'exéeution de tout genre de travaux de
S^elistax'e, Vltreris ct Coüage
ii as IPajiIex'a (3i3z)

MISLsPrapriétair»s'S'g a?„!S(co&fier Gérasee do leurs bjens, tuux
arantagaax, i personae sérieuse

munie référeaees.— ïU-ponse aux letires signées.
Adeior, bur. jouraal. Gontenticux s'abst.

(233)

LaMaisonLÏBAÏÏDetRÏlTOüï
de Versailles, demsede des Onstien Mseitinss-
Outiis a beis, TaapiUeurs et Ssieitrs. (3354)

02XT DSIS-éCAcibTIDE

UN BONCHARRETIER
Travail aesnré.

S'adresscr au Serèiea des Egou'.s, a la Mairie, le
soir, da 5 heures a 7 beures. i2eü)

MANffiUVRES
pour usine métallurgique, paiement six francs
par jour.
Prendre IMdresse su bureau du jouraal.

ON DËftlANDE

onOhaisier
Prendre l'adresse au bureau du journal. (231z)

Qj>T "DE3VIA-IbTXDE
UM FK,1P1#EIJR
S'adresser chez ii. J10LLE, carrossier, 28, rue
Fwnkiin, La Havre. (808z)

17» Forgeros
ea VOITBIIKS

de» ChiirroB» et
Fra pjHr asr«

GRANDECARROSSERIEINDUéïlUBLLE, <3. roe
Kichelet ilavgr

•a
Pour nos Soldata

JAMBONS«M0N0P0LE»
IMarquc déposée)

Ct'lT®, découpéa en fraaebes fines, e»
boke3 de » feHogj., ouverture a elef.

O, rne de la Comót lie, 9
JPrix spéeitivix poor 1» Coremerct

8 mi i.sjn

lanoiier sérieux pour Ia saison. Un bon Ca»
liet «l'occasion do 50 6 ii pieös. — S'adresser
ehez M.LEMONNIER,42, rtip&Tsimir-Delavigije, do
9 h. a midi ou èe 2 4 S h,, diraapcba exeeptó.

(230)

«oursffs. S'adresser,
73, ru* Thiers

ONDOMMISÉPID1ER
et hu Jeuae Slcmine da
14- a 45 ans pour les
Epieerie DELALONDRE.

(2:4z) '

03NT DEM.A.ITID3E]
FORT JEUNE HOMME
dans Entrepot de VIns
Prendre l'adresse au bureau du journal. »223z';

un JeuneHomme
de 13 ans, ssebast ailer a

iHIfttlSi.,.
1,8 51 bicyclette pour faire les

courses de bureau. — S'adresser chf-z MM. DB
CflANAUDet Gis,S8, rue Hilaire-Golombei. (110)

iHOüSIüiELnSy.'Efo.S™:
Oaatou industrie!, durée de la guerre.
Eeriro ïSaeheoae, 84, boule¬

vard Montparnasse, Paris. (3873)

exempt de tout service
militaire demende
place EMPLOYÉ ou
COMMESUgDEHCHS

tanxtliaire) ou autre emploi queicouque. — Eci'iri
H. A. 1890bureau du journal. (249z)

- . . — __ pa
teaantic emploi.

Ecrire au bureau du journal, a M"*F. G.
(553z)

8RR8Ouvrlèrs
Teinturerte

GER, ATi'ouviiie-sur-Mer.
LESIOULAN-
(2iSz)

une Llngère
v.l deux FeJBiuca de
ménage.

S'adresser a PBólel d'An«ieterre, 114. rua de
Paris, de il heures a 2 heures. (238z)

une .Y!
sacbant trè3 bisn coudre,
fibre tou'e Ia msliaée, de

preference ancienne Femme da Chambre.
Se présenter demain luadi, 37, boulevard ds
Strasbourg (!»• étage). (2i4z)

On demande une Ouvrière

S'adresser rue Boussard, 14, Le Havre. (236zs

Chez Comruerpant (Gonflseur)
A\I AÜ'IAI? uno ksofWTYE trés propre
Uil llfilaiVlIa et trés inielfigentc ponr après
méaage aider un peu au commerce ; dc prcférence
Espagnola parisnt francais. — On demanile égate-
meBt ssr iieu uno r*Jote«»r*lee au sein.
S'adresser : Maison DUGB.EZ,23, rue iVcmarJ,
Iiofifieur. (2i3z)

de 21 a 25 «n3. pour
Ci%STS3 - »53ssax

S'adresser ebez M.G0QU1N,67, rua du Général-
Faidberbe. (260z)

demande une vtaee
«1© Coneiei'ge ,
Ie mari étant employe a
la ville. Peut fournit

séripusea rérérences,
Ecrire J. F au bureau du journal.' (232z)

ProfesseurdeChantsf^g01
doiine Logons Saitège. Chant et Harmonie. L'Hsr
manie peut so donner par eorrespondacce. —
Hêtbofies iuédites. résuitais certains.— Cours spê-
eiaux pour gens du monde. — Spécialité, ics en
i'sr.ts peu aptes.— Ecrire .factjuee de Sïertague
au bureau au journal. a-8ja 2-êz)

JEUNEDAMEAKGLAISE
tlnivereité de l.ondres

Dsdhs(lesLggssise!Oensersalions—TfaiiüülioRS.
S'adresser, 7, ruePiedfort (square Saint-Roeh).

(265)

j\ I II 13 ay*nt dêja eeseigoó. désirerait donner
lil llili I-«- <•«»»>« de 5»8nsio a ur Enfant
izissiiax ca écbaiige de Eeeons de ï.istéfa-
t«s e et MaiLitraatiquefi a Je uno Homme dans
ie commerce qui désirerait parfaire ses études.
Ecrire au bureau du journal aux iniiisles X.¥ Z.

f239)

sérieuse et trés pro:-re
demande 4 faire un"

ga as xaS"r5a de 3 OU4 b.
w!» SSMISIB» dsns ia matinée. — Prièra

d'écrire au bureau du journal aux initisies E. A.•mz)

On demands de suite

PAVILION«EB8LÉKKfiT «5SÏ
qommusieaiions avec villes facties. — Ecrire
détails, 22. rue des Bains. (2i3z)

elierelient

VILLAMEUBLEE
Sanvic ou Sts-Aiiresse. 8 ou 8 ehainbres eoucber
nvec salie bain cl jardin. — Réponscs : JfOAilE.
Y.M G.A ., 73, boulevard de Strasbourg, Havre.

(56IZ)

fff

Ou «iésire Louer

APPAHTEIE^TMELIILt°4vK
(propre, 2 lits. cuiiine, jaraiis si possibio.
RèpoB&ebureau du journal, iaiiisles W. L.

1W mr.■■,.— ./*=
a Louer Ga sa1! , unc
HAIKU VOUCAIIAA/li df
ou 3 pièees, meubléei
ou non, a Ste-Adrssse ou

de préféreace a Frileuse. — Faire offres aux Ini-
tUies G. II. au bureau du journal. (Siiz)

1H41IEI
a achefr-r un
boiiGHHVAL
pour service de livraisons

d'entropositaire. — Faire offres chc-z M A.-F.
SAliNiER, 10, rue Madame-Lafiyette. 23.30 (167zi

BlBCVOTHliQUIi Ct
is ii s-t-a ;a d'aesjmi, Voiture
))l>a»teel Baignoire ü'enfant.
Sadresser, 8, impasse Liard, dl

11 b. S/S a 1 heure ou 4 b. 1/2. Uosz)

AVVXfïDV cause de départ, Cliam&rc
ÏBlvIfHÜ f-ouis XV el beau Saton
Louio XVI se eomnnsant de 7 pièees, Piano
u Bord », fu>-- „-az, buffet de cuisine, li
tout a ueur. Brocanteurs s'abstenir.
Pre- aio l'adresse bureau du journal. (V«9z)

trés GeatilAttelags
Jnsneat Poaejr hue,
ans. et Voiwre, genre

ioaneau. barnais cuir jaune. — S'adresser ctiea
U. UAUJMN, rue du Gba»p-de Foire, IS. (iai)

iBH



PLUSDECHEVAUXP0USS1FS

Avec des nouvoilea

Inutile de faire bouillir. — 9/ «] » ff jf
Lavage supérieur a celui de f| fel p K ,'J
la main - Hygiénique — Ij Ü IS i;?a
Durée plus grande du linge. ■ Hij jg ;1
— Economie du temps et dee H ■ J H 4 1 '§
produits. — £st donnés gratuite- " v
mant i t'essni ó domicile — Ess-Gs publies les Jeudit. de 3 a 5 h
Vente au comptant et par abounameut.» • W r"" U>S-UI|

UYEIiSESelTORDEUSES" VELO"meThiers,93,LtHavre

en drap fantaisie, ban ie
nouveauté, veston cin-
tré, revers altongés, pan CabinetE.ROMY43, quai de Southampton

JPeiisioii s 100fr,parmols
Cuisine heurgsoise renommée.

30.31 (237*)

talon et gilet modes.
Laissés 4 Si),

Les Mèmes pour Cadets de I 45, Rue de Saint-Quentia - HAVRE

VSSton pacbanoir' faC°Bsoignée.
Laissés 4 IS fr. 8 fr. et VETEMENTS

COMPLETS
CessiondeBailelMalériel(2eAvis)
Par acte s. s. p., m. lefébube a cédé 4 una
per«onne y dénommée soit droit au bail et malériel
du Paaiden quit occupe au Havre, «3, rue (! ) Meiz-
Prise de possession et paiement comptant ta
1" juin. Election de domicile au Cabinet ROMY,
mandataire des parlies.pour Hommes et Jeunes Gens, forme veston

droit ou croisé, drap fantaisie trés belle qua-
litó, fafon grand tailleur. CessiondeMaisoninenblée(lcrAvis)

Paracie s. s. p , M. et Mme MARTOT, onf
cédé a une persnnne y dénommée. leur fonds de
commerce de Maison msublée qu'ils exploitent au
Havre, HO et Hl, rue Victor-Hugo. Prise de pos¬
session Ie 24 juin 1918. Election de domicile au
Cabinet ito.tl V, mandataire des parties.

UAtomonfo complets, forme veston droit,
Heit tit/eiliü légèrement arrondi, en drap
diagonale fantaisie, facon trés soi- r\ rr
gnée. Laissés b. JLO ""

Gymnastique
Du 34 su 37
Du 38 au 43.

blanc, toile a voile extra
-S 95
-a, so

Uêiampnfc complets de eêrémonie, forme
v uiciiicii to redingote ou jaqueite droite en
corskrevr noir pure laine. /. r-

Laissés a H-O ™"

UaQfnno dépareillés, en drap fantaisie, pro-
r co iv ii o venant de fin de coupe, article
introuvable en saison. r\ nr

Laissés è C7 cfO Napo/itains tout cuir, avec ou sans
CI0US' Dennés * 9 95Spécialité «le

, ffao Amirai et Joekeye, en
■aco bleu, noir et fantaisie, belles

1 S —, I 95, 1 45 et 0 95
P/ïriniiarQ en Paüie blanche pailiasson,
isui/vuei ö paiile suisse et canton. Ruban
noir et couleur. t /. r- Snu/ietro élégants pour dames,ouufiers du34au41

Rntfan ®boutons, pour Dames.SJUllGÜ n . a, ... ,èr>nn Psmf hsutc nouveauté, formefjean-tsart moyenne,pailies < /r
vsriêes. Laissés 4 3 80, 2 90 et I —rö

nhpmicao blanches et couleur, en zéphir et
^ cretonne, belle quaiité, dessins
nouveanx. j o IX
Pour hommes, a 3 90, 3 95 et 8 öö

Pnntn/nn» fle fantaisie, 73 dessins dansrilt! lus Ufli> Cbaque prix, o
a 15, 12, 8 et D "" Gafochos extra montantes,Laissées 4

LaMaisonrecoilenpaiement
lesBonsde lUNIONECONOMISE

LaMaisonrecoilenPaiement
lesBonsdeYmMECONOMISE

ClORE PUR JUS
SOO Hectolitres A VEADBE 4 expedier
dans fats. — Acheteurs, s'adresser a BARBIER,
a Etrevilie (Eure). 30.31.1 (217)

2,000rnètrescubes
BOISD'OCCASION
Parfait état de róamploi, A VENDRE
a des prix trés modérés, maigré la
lïasasse s SAPIN, PITCHPIN, VIEUX
CHÊNE, toutes dimensions.

SCJAGESUR COMMANDS
S'adresser cliez MM. E. MAKEIi
EU O, SI, rue HJSaire -Coleattbrl ,
ou a la SC1EÏSÏE, SS, rue iamar-
liïie, ISavrc.
Le Chantier , rue Hilaire - Colombel ,
51, est ouvert k la vente ie Dlaiöiirlu-
■««tin, 30.3 (156)

Cabinet A. VILLEBROD
Régisseur de Biens

2,PlacedesHalles-Centrales,2 (premierétage)
L.E HAVRE
Cession de Fonds

»"• AVIS
Par acte sous selng privés en date du 17 nut
1918 M»« Nathalie DROUEN, demeuran» sa
Havre, n» 6, rue Hé'ène, « vendu 4 une personae
y dénommre lp fonds de commerce de Confiserie,
Jouets, Papeterle cxploité au Havre 4 l'adressu cl-
dessus designee comprenant l'enseigae, 1c non»
commercial, Ia clientèle et i'achalandsge, les
marchandises en dépendant le droit au bail des
lieux.
l.a prise de possession esl fixéeau 24 juin 1WS,
Election de domicile est faite au Cabinet (le
M A. viLjjBBisoi», régisseur ds bisns. oü les
oppositions seront revues s'il y a lieu dans lea
10 jours du présent avis.

A. VILLEIiROn
Mandataire de Partie

B0\PETITFONDS
A«TICI.ES DE JOUETS. Prix réduit l.OOO fr.
11y a peu da Layer — Affaires TO fr. par jour.
S'adresser au même Cabinet. (227)

II y a une foulo de malheureuses qui souffrent en silence et
sans oser se plaindre, dans la crainte d'une opération toujours
dangereuse, souvent inefficace.
Ce sont les femmes atteïntes de Métrite.
Celles-ci ont commencé par souffrir au moment des régies,
qai étaient insuffisantes on trop abondantes. Les Pertes blanches
et les Hémorragies les ont épuisées. Elles ont été sujettes aux
Maux d'estomac, Crampes, Aigreurs, Vomissements, aux Migrai¬
nes, aux idéés noires. Elles ontressenti des Lancements continuels
dans le bas-ventre et comrne un poids énorme qui rendait la mar-
che difficile et pénible. Pour guérir la IVSétrite, la femme doit
faire un usage constant et régulier de la

ONDEMIKDE"bane**"* WhHIW'lMI. su bord de la mer.
Réponse initiales G D P. bur. du journal. (2W/)

" Dieu m'avait mis sar
" frrrr poar soulager les
" souffranccs de mes
"semblables "
(lertiina ptnlesde 1'AbbéS3»;)
1788-1819

ll Uu Llill situé prés de la rue de Nür-
mandie. Six pieces, jardin ensoieiüé, buanderie,
,»on air. Prix modéré. — S'adresser au journal.

29 30 (204z)

1 IftlIVR PaviHo»IS I ill I li II avec jardin, au centre de la
m li v L li ll ville. —10pièces, servitudes,
fosse. — S'adresser au bureau du journal.

qui fait circuler le sang, décongestionne les organes et les cicatrise, sans qu'il soit besoin
de recourit' ^ une opération.
La JOUVENCE de l'Abbé SOURY guérit sürement, mais è, la condition qu'elle
sera employée sans interruption jusqu'è, dispantion compléte de toute douleur. II est bon de
faire chaque jour des injections avec l'Hygiénitin© des Dames (1 fr. 25 la boite).
Toute femme soucieuse de sa santé doit employer la JOUVENCE de l'Abbé SOURY
a des intervalles réguliers, si elle veut éviter ou guérir : (Vlétrite, Fibrome, mauvaises
suites de Couches, Tumeurs, Cancers, Varices, Phlébites, Hémorroïdes, Accidents du
Retour d'Age, Chaleurs, Vapeurs, Etouffements, etc.
La J©EVEHri!E de l'Abbé tontes Pharmacies : 3 fr. SO le flacon, 4 fr. 4©
franco ; les Veis flacons franco gare cantre mandat-poste 1® fr. S® adressé Pharmacie
Mag. SIJHONYIER, a Ronen.

Notice contenant Renseignements gratis

Etude de AIeE. METRAL
Ancien Notaire. Ancien greffier au Havre
5, rue Edouai-d Larue — HAVRE

CentrelieDocumentationdesAffairesregionales
Immohilières, mobilières et indastrielles

I. Grandes Occasions
I» Pavilions modernes en ville, 5, 6. 8, 10 et
12 pieces, chauffage central, eau, gas, élsctrlcité,
jardin.
Prix : 10.000, 14,000, 23,000, 26,G00 et 36,090 fr.
Toutes facilités de paiement.
2» Bonne Maison de Rapport, revenu 1,410
fr. Prix 13.000fr. t/2 comptant.
3» Baniieue du Havre, route de Montivilliers,
belle propriétó de 22,000 m. c., avee pavilion,
12,000 fr.
II. Fonds de Commerce

1» Agréable Commerce, facile et sans aléa,
bénéflees justifies 7,000 fr. Prix ferme : 4,000 fr.
a credit, marchandises seules au comptant.
2* Autres Fonds intéressants
III. Consultations juridiques
TTSCALES & SÜCCESSORALES, etc.
selon ta jtu-isprudeure la plus récente
—ARBITRAGES AMIABLES —
1Y.Gèrances —- Recouvrements.
Etude ouverte de 10 4 11 h. 1/2 et de 3 4 5 h.
(sauf le samedi).

A LOUER de suite
nri 5 V SiilCAHI do Campagne avec
©MiLBi Uliliovli cour plantee de pom-
Siiers et herbages, siluée 4 t kilomèire de Ia gare
ï'Elainhus sur la route du tramways de Saint-
domain.— Pour tous renseignements, au Havre,
prendre l'adresse au bureau du journal.

Elude de M' LE LOUX, notaire an Havre,
place de l'HÓtel-de-Ville, go.

A VENDRE DE GRÉ A GRÉ
FondsdsCommercedsMarciiandBoucher
exploité au Havre, rue de Normandie.
S'adresser au notaire. D-»

A LOUER DE SUITE
28, rue Jacques-Louer

TAT I DAVIT T AM entièrement remis 4 neuf,
JUL), Of ¥ ILLUIT composé de : cuisine et
liriere-cuisiDe, salle a manger, fumoir, petit et
yrand salon, cinq chatsbres a coucher, salle de
,)aias, cabinet de toilette, 2 w.-c., chambres de
bonnes. Jardin, buanderie et cellier. Eau, gaz,
électricité, cbauffSge central. — S'y adresser

ID—20jn (S89oz)

At AlirD pear la saison. Beau l'nvii-
ilUULU Ion AS eo iïlé, situé 4 Saint-
Gilles-ae la-Neuviile. 4 proximité de Ia halte de
Virville, composé de cuisine, arrière-cuisine et
cave. Grande salle, petite salie et salon. 1" étage :
6 chambres a coucher, 2 eabinets de toilette. Jardin
Bt bosquets.
S'adresser a M. Henrj SANSON, agricuiteur 4
Sainneville-sur-Seine (par Saint- Romain-de-CoI-
hosc). 23.24.30,5z)

Le Havre AU PILON D'OR, 20, Le Havre
place de l'Hótel-de-
Ville. —
Brayec, rue Gustave-
Brindeau. —
David, cours de Ia Ré-
publique. Bolbec...
Giiincélre, r. de Paris. —
Halles Centrale8,rue — ...
Voltaire. Criquetot
Houlbrecque, rue Ca- Etretat. .
simir-Delavigne. Fecamp..
Jandia, rue a'Etretat. —
Postel, r.deNormaadie. —

Saint-Lo, 78, rue Jac¬
ques- I.ouer.
Thm-et, 208, rue de
Normandie.
Voisin, rue de Norman-
die.
Fonache.
I.elti'un.
Lcseigrncur.
Vatte ment.
I, archer.
Dnpont.
Gouttenoire.
Rocquigny.

Goderville Dubois.
Gonneville . . . Sanson.
Graville Debreuille.
Har (I ur Dezaille.
Honfleur I, elandais.
— Sizaret.
Lillebnnne Lemarcis.
Montivilliers. Martinais.
— , Soudey.

Octeville Ackein.
St-Romain . . . Lailler.
— ... Tesnière.
Sanvic Vavasseur,
Trouville Lacostc.

A VENDRE (Cause de Mobilisation)
FONDSDECAFÉ-DÉBITETRESTAURANT
Chambres Meubléen

Occasion rare 4 profiler. — Prendre l'adressa
bureau du journal. |2Hz)

BRASSERIE-CAFE-DEBITSTJfir
nets 10,0(0 fr. environ. A céder de suite, cause
départ W aprés fortune faite, pour 3,000 fr. Occa¬
sion un que p. ménage sérieux et aelif.
Duval, bureau du journal. Agenees s'abt.

(236)

Belles Occasions FsflrnsasiEcsaeaipssEunieipaai
Les bons de Fourneaux Eco
nomiques a 10 centimes sont
exclusivement en vente 4 la Re¬
cette Municipale.
Les Fourneaux situés rue Beau-
verger, 20, et a la Tente-Abri des
Ouvriers, quai d'Orléans, sonl
ouverts tous les jours, depuis
huil beures du mates

Biens a Venare
Etudes de M' IIARTMASS, no-
taire au Havre, 5. place Carnot.
snppiéé par M' BULTEL.etde Ml
Albert SOUQUE, avoué ait Hit'
vre. 6, place Carnot.

AVENDRE f
trois beures du soir, en l'êtudt
de M»Hartmsnn, notaire, et pat
le ministère de M. Buitel, sol
suppléant.
I.e Fonds de Commerce
d'Enti-cprise de Transport*
et de Caniionnagre, exoloitl
en son vivant par M. Fisse't, «
Havre, rue du Corridor, n» 4.
Mise 4 prix : 500 fr.
Obligation pour l'acquéreur d<
prendre le raatériel etaulies élé
ments corporels du fonds, sui-
V"nt état annexé au cabier dei
charges dressé pour parvenir 4
is ven'e, pour une somme dt
II, 000 fr., payable en sus du
prix de i'adjudicatlon.
S'adresser pour renseigne¬
ments:
A M. BULTEL, suppifant de M«
HARTMANN, notaire. et 4 51*
SOUQUE,avoué. 23.30 (9923)

A llll 8 lli SB 6 biet"es e! dépendances, a 8
fl Si 1/ IJ IJ II. minutes de la gare d'Epou-
filie. — S'adresser a «»• DUTOT,chemin du Gray,
lEpouviile. (2Hz)

Cast la plus charmante Breloaus d'actuallté et
ceile qui plait le plus de tous las souvenirs de la
Campagne 19H-191S.En 2i heures elle est livrée
portant le Numéro du Régiment de celul qui vous
est cher ainsi que l'arme et son nom. — Elle se
lalt en métal, en argent et en or.
Lui envoyer lui poriara boakeur,
La porter lui fera honneur.

Oil trouve LE HAVRE
A PARIS

AlaBibliothèqnsdelaGareSi-Lazare
(1« VESTIBULE)

At AÏTUD ou A vendre séparémont,
iiUUIill pour Saint-Micbel, rues Frédéric-
Sauvage et Augnstin-Norroand : ftcurie pour 40
Chevaux, Herni-es, Garage. Bureaux. Loge-
uieuts, établissement tenu par la Maison Lioan.
S'adresser a M. ViOLElT'E, boulevard de Stras¬
bourg, 124. 25.(6 30 18721)

LAPLUSIMPORTANTEMAISON
Vend ant le meilleur Marché
Avec les plus grandes Garanties

D 9026)

35,RuoFsrMs, 35
(Autrefois 19 et 74, rue d'Etretat)
est transféré

31,RUEDEMETZ
23ENTIERS

SO,rue Voltaire —Le Havre
2 fr. S,5

Métal vieil argent ou vieil or
fr. 75 5 fr. 3S fr.
en argent en vermeil en or
BROCHES ou BRELOQUES

GRANDCHOIXDE IBOKTRESPOURSOLDATS
f233z)

Biens a LonerA VENDREou A LOUER
> 3IIÏÏ ¥ AIT boulevard Franqois-I":
J 1 |; I I I 111 qustrechamhres 4coucher,
. il I ILLUil deux salons
S'adresser A.M.VIOLETTE,124, Bdde Strasbourg.

19.30mi 8 19 (98>7)

CsBSsreialss,iiaiaülrtóTHit
ladBSlrisiitt A LOUERDESUITE

APPARTEMENT°°T'6
4 pieces, et chmibre noire.
S'adresser pour visiter, 16, rue
des Ormeaux, tous les jours,
enlre <5 et 17 beures, sauf les
dimanches. (i2lzi

Livrablas I® jour mesne

REPARATIONS en 3 HEURES
MaVD(«562!)

» '
AFFiCHES, BFtOCiSSJR28
CIRCULAIRES

CARTES, CATALOOUES
CONMA83SEMENT8

MEmORANDUMS
TÉTE8 BS LETTRES
FAOTURE8 - REGISTRE8
ENVELOPPE8, ETC.
BILLETS

BEMA1SSANCEETBE lARIHE

En vente dsns toutes les phatmscies. — Déoót
Droguerie Havraise, i.rue du Lycée, I.e Havre.

D (7825)

AVISAUXAMATEURSDEBONNEBIÈRE

EstainetislaBrasserieAlsacienns
20, rue d'Bti-eiat. Le Havre

(a proxim.de du boulevard de Strasbourg)
D I CTD IT C ffrande conserve, extra blonde,
DILnCo Bock, O SO — Demi, <> 3«
Grande Cour ombragêe, 4 i'abri des vents.
Lieu de Rendet-vsits des Families.

28.30 (170) *

Al nnro s proximité de
LUUljll i'Octroi de Rouen,
Itl»ga»in§ pouvant conve-
nir pi iir installaiion de Brfllerie
de Café ou toute autre industrie.
Prendre 1'adresse au bureau
du journal. (216)

Eerire boite postale 432, Havre. (2l8z) Dipttmé de ia Première Académie de Londres Sjf gel sen beast ties Rassgea
BOULARD. au Marché aux F eurs, place
Gsmbetta, en fera une grande vente Asmain lundi.

D?L 31mi (9t37)

AVP*rnnT« un Pavinoo
TlfltAJilu composee de 7
p èces, Jardin do 825mét . planté
d'arbres irui'iers, situé a Sanvic,
rue de Belfort, quartier do (8
Mare-au Clerc. Libre. Faciiilés de
paiement.— four tous renseigne¬
ments, s'adresser, 30,r. Bègouen,
Le Havre. (2t»zj

Leplus simple et le moins cher est seaoent le meilleur
Irrcgularités

1C*> Suppression des Epoques

ITICTARd m0UrlntaTsia8aet„
Pari'EXSRCISEURDE3DAMES->Prix:2ir
Ph'«GUILLOUET, 191,r. Normandie(Rd-Poi»t),Havre
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HAVRE
lijiriurliIt )tmilLeIfevn
35.r. FontenellerSAUFFISSEAU Travail soigni

c( Extoution rapté* L'Administrateur-DéiéguéGérant,
O.RAXDOLE T.Sage-Femme de 1" Classe

SO, «Ui: »E TOIL, so
Prend pensionnaire 4 leute époque de grossesse
Se charge de l'enfant. Soigne nialadie des dames.
Cousulte tous les jours del a4 beures
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